
De gauche à droite : Une statue du maréchal
Joffre , le célèbre chef de l' armée française de la
grande guerre , transportée sur un camion près de
la Tour Eiffel  à proximité de laquelle elle va
être érigée. — L'empereur du lapon Hirohito

photographié le iour de son anniversaire alors qu'il
assistait à un défilé de troupes à Tokio. — Ce
chef indien en grande tenue, muni de son toma-
hawk , avait tenu à saluer le roi et la reine de
Grande-Bretagne à leur arrivée dans la province

de Saskatchewan, au Canada

A travers le monde

Zurich fête le 2 millionième visiteur de l'Exposition

Le 2 millionième visiteur de l'Exp ositio n natio-
nale arriva mercredi p eu ap rès 10 h. 30. Cet
événement a été f êté en conséquence. L'heu-
reuse visiteuse était une Genevoise en costume

national. Mme Ma rtha Uhler, ménagère A Ge-
nève. — La voici avec une serbe de f leurs , ent re
deux demoiselles de Zurich et Genève p ortant
les costumes de leurs cantons resp ectif s , à

l'entrée p rincip ale de l'Exp o

Attention !
il faut une discipline !

Sur la route les accidents redoublent...

Hier,, 1,'* Impartia l » annonçait le décès dun
passant renversé et ; tué par un cycliste.
'"¦Quotidiennement , des accidents de ce genre

se produisent, dus tantôt à l'auto, tantôt au vé-
lo, tantôt à la moto, tantôt au voiturier ou au
passant qui se sont dit :

— Bah ! les règles de la circulation c'est bon
pour les autres...

Est-ce vraiment le cas ?
Et faut-il encore rappeler qu 'une seule im-

prudence peut souvent coûter oher ?
A ce suj et, notre excellent confrère et ami

Jean Rubattel écrivait hier dans la « Lettre
vaudoise » qu 'il adresse à la P. S. M., en rem-
placement du chroniqueur habituel , Hri Laeser...
renversé par un cycliste ! ces lignes pleines de
sagesse et marquées au coin de l'obj ectivité la
plus stricte :

« Avec les belles j ournées, la circulation sur
nos routes est de nouveau intense et, hélas la
liste des accidents tragiques paraît devoir être,
si cela continue, particulièrement longue et dou-
loureuse. Chaque jour on enregistre des acci-
dents mortels, des collisions, aussi souvent des
imprudences. Les j ournées de la circulation et
du silence viennent de prendre fin à Lausanne.
Pendant- trois semaines, piétons, cyclistes, au-
tomobilistes ont fait un effort pour se plier
constamment à la discipline de la route. Il fal-
lut néanmoins remettre à l'ordre des milliers
d'usagers de la route. A St-François, pour le
seul poste de cette place lausannoise, on a en-
registré pendant les trois semaines de la cir-
culation 15,398 interventions faites par les
agents à poste fixe et 10,625 par des agents en
patrouilles, soit 26,023 interventions.

(Voir lu suite en deuxième f euille) .

Un grand procès de presse
L'«Echo illustré» de Genève avait traité «Pa-

ris-Soir» de «Pourrissoir» estimant que toute la
marchandise qu'on débite sous ce titre ne vaut
en général guère mieux.

Il en résulta un procès... qui s'est plaidé hier
à Genève. .-

En réalité «Paris-Soir» renonça à plaider et
se borna à déposer son dossier. Tandis qu'en
une plaidoirie remarquable de clarté et de pré-
cision, Me Vogt, défenseur de l'«Echo illustré»,
stigmatisai t avec vigueur les procédés du
«grand» j ournal parisien et sa tenue habituelle.
«Pour ce quotidien dit-il , une seule chose im-

porte: l'intérêt financier et le gros tirage. Pour
cela il ne recule devant aucun moyen et il fait
abstraction de toute autre considération. Pour
donner au crime le plus scrupuleux l'apparence
d'une chose normale, voire même poétique ,, il
n'hésite pas à qualifier le complice de Weid-
mann de «muse du crime».

« Paris-Soir », continue Me Vogt , a prétendu
qu 'il était fort respectueux de la religion. Que
penser à ce propos de l'article publié sous ce ti-
tre : « Cinq ans après avoir été brûlée à Rouen,
Jeanne d'Arc se marie.» Article qui n'était qu'u-
ne mystification aussi grossière que libertine ?

t Me Vogt cite encore de nombreux exemples
d'informations inventées de toutes pièces, mais
touj ours sensationnelles, de photographies tru-

quées , de récits de crimes crapuleux soigneuse-
ment choisis pour attirer l' attention et présentés
avec un luxe étonnant de détails répugnants,
etc., etc.

Le jugement sera rendu à huitaine.
Pour nous, il est déj à rendu par le seul fait ,

eminent et caractéristi que que dans un foyer oft
il y a un enfant on ne peut pas laisser traîner
sur la table «Paris-Soir»

iÀ "JJJ) à'aam

Léon Savary vient de faire une découverte , quî
à vrai dire ne surprendra personne. C'est que...

...Les fous abondent. Il y a des mythomanes ,
si nombreux parmi les artistes et les gens de
lettres, dont l'imagination est forcément dé-
veloppée. Ils inventent des circonstances ab-
solument fictives, où ils ont jo ué un rôle avan-
tageux, des discussions qui n 'ont iamais eu
lieu; ils rapportent , en s'en prétendant témoins,
des événements qui ne se sont pas produits .
ils transforment par leurs gloses, les moin-
dres incidents j us qu 'à en faire des drames.

Il y a les persécutés, très nombreux parmi
les intellectuels oui se croient victimes de
complots, se tiennen t pour méconnus.

Il y a les mégalomanes , que vous ne rencon-
trez j amais sans qu 'ils vous confient qu 'ils
viennent de quittei le prince héritier de Suède.
le maharajal i de Ka nurta la  ou le patriarche des
Indes Occidentales et qui vous apprennent ,
sous le sceau du secret, qu 'ils ont été consul-
tés avant le dernier conclave.

Nous vivons parmi les fous. Au fond ce que
chacun de nous craint le plus, c'est de passer
inaperçu. En présence d' une homme vraiment
humble — oiseau rare - - on éprouve un vague
malaise: on sent obscurément que c'est un
anormal.

Voilà qui tend à prouver que mon ami Léon a
gardé toute sa clairvoyance , son bon sens aiguisé
et qu'il ne se laisse pas entamer par la maladie
du siècle...

Le fait est qu il a raison. Trop de gens , de nos
iours , vivent en dehors d'eux-mêmes, de la vie
réelle, des possibilités matérielles et morales de
l'existence, et souvent même en dehors de l'humble
vérité des choses.

Je n'ai iamais mieux éprouvé cette sensation
que mardi dernier , en me promenant avec des amis
de l'autre côté du Doubs et en entrant à l'impro-
viste dans un ou deux intérieurs de la vieille pro-
vince française. Là régnaient encore ce génie de la
mesure et cette modestie des habitudes qui tendent
à disparaître. Là vivaient , dans leur cadre naturel ,
des gens simples, infiniment gais et spirituels, quî
ne cherchaient ni à en imposer ni à en faire ac-
croire...

C'est probablement qu 'ils étaient établis , eux, à
distance suffisamment grande de la mare où les
canards se montent en cygne, c'est-à-dire des villes ,
où l'on mange des pilules au lieu de bonne soupe,
où les politiciens sévissent , où la radio retentit
et où toutes les inventions modernes concourent
à détraquer l'esprit...

Car il faut bien le reconnaître, héla? ! notre
fameuse civilisation est une vraie fabrique de de-
mi-fou* I

Le f if re  Flatterez.

CHRONIQUE HORLOGÈRE

La Chaux-de-Fonds, le 10 Juin 1939
A l'app el de leur Comité central, lés membres

de la Société suisse de chronométrie se sont
rendus à l'Assemblée générale des 3 et 4 j uin.
Un ordre du Jour extrêmement intéressant les
attendait , ainsi qu'une réception cordiale off erte
p ar les autorités cantonales et locales, par
l'Association cantonale bernoise et des p articu-
liers.

Par auto, train ou avion. Us arrivèrent nom-
breux au lieu du rendez-vous, la p ittoresque cité
de Thoune, celtique p ar son nom, et bernoise
dep uis aue Berthold V de Zaerhingen en f it la
conquête au commencement du XlIIme siècle...

Le ciel s'est enf in rasséréné. Au p ied de la
colline (dun en celtique) , où trône Vancien
S chlossberg des Kibourg, la ville se cache dans
une verdure j uvénile, que souligne des p arterres
multicolores. L'Aar et le lac ref lètent le p ano-
rama du Stockhorn et du Niesen. Encore très
basse, la neige descend le long des p entes et
des couloirs â la rencontre des f orêts. Dans quel-
ques j ours, les alp ages se découvriront p our ac-
cueillir les touristes et les Senn (armaillis) .

C'est dans cette f ê t e  de la nature que les
congressistes, avec quelque regret, se rendent
dans un ciné, où, pendant trois heures, ils sié-
geront attentif s et recueillis. Des conf érenciers
les initieront à leurs recherches, à leurs succès.

La séance est ouverte p ar  le p résident en
charge. M. le Dr Mûgeli, p hysicien du Labora-
toire de recherches horlogères. C'est un beau
j our po ur lui, ainsi que p our M. le p rof esseur
Jaquerod . L'un et l'autre voient en ef f e t  se con-
crétiser leurs ef f or t s  p our doter le L. R. H. des
locaux nécessaires. On en app rend la rép artition
et la destination. Les premiers coups de p ioche
ont été donnés les j ours p récédents. Le nou-
veau bâtiment sera sous toit avant l'hiver.

Dans sa séance du j our p récédent, le Comité
discuta longuement de la déf inition du chrono-
mètre. La Société en avait ad*p tê une en 1925 ,
se p laçant uniquement sur le terrain scientif i-
que. Ap rès examen des déf initions de la F. H.,
des Sociétés chronométriques de France et d'Al-
lemagne , le Comité a rep ris la question. Il p ro-
p ose d'adop ter la suivante, ce qui f ut f ait :

« La S. S. C. reconnaît aa terme chronomètre
deux accep tions :

1° Une accep tion scientif ique, s'app liquant à
un garde-temps ay ant obtenu un Bulletin de
marche délivré p ar  un Observatoire astronomi-
que off iciel ;

2° Une accep tion commerciale, Rapp liquant à
une montre rép ondant à certaines exigences de
construction et de précision, exigences qui sont
de la comp étence de l'industrie horlogère. »

Des bords du Rhône est arrivée de la lumière
sur les horlogers genevois du XVIIme siècle. M.
Eugène Jaquet, directeur de l'Ecole d'horlogerie,
s'est voué p atiemment à retrouver leurs œuvres
dans les musées du monde, et à en p énétrer les
caractéristiques. Il eut la main heureuse. Nous
savons maintenant comment et p ar qui la corde

à boy au f ut  remp lacée par une chaîne. Nous
nous documentons sur l'origine du sp iral. Les
f ormes ancestraies, des mouvements p assent et
rep assent sur l'écran. A la f in du siècle p araî-
tront les aigmlles, heures et minutes.

Nous n'insistons p as, ay ant déj à p résenté
l'ouvrage tout récent de l'auteur sur ces ma-
tières.

Henri BUHLER.
(Voir la suite en 2me feuille.)

Les chronométriers à Thoune

PRIX D ' A B O N N E M E N T
Franco pour la Suisse:

Un an Fr. 10.SO
Six mol » 8.4«
Trois mois > 4.20

Pour l'Etranger:
Un an . . Fr. 45.— Six moli Fr. 24. —
Trois mois » 1*2. "35 Un mois • 4.50

Prix réduits pour certains pays,
se renseigner à nos bureaux.

Cbmpte de chèques postaux IV-B 325
Téléphone 2 13 95

Qéplacera-t-on l'observatoire de Greenw ch ?

Dans son rapport annuel , le professeur H.
Spencer Jones , astronome royal , annonce que la
lumière qui se trouve diffusée dans l'atmosphère
londonienne , du fait des progrès de l'éclairage
public et de la multip lication des annonces lu-
mineuses, ainsi que les impuretés répandues
dans l'air, vont rendre indispensable le transfert
de l'observatoire royal de Greenwich en un lieu
plus approprié.

Le ciel est en effet si fortement éclairé que
les photographies astronomiques sont devenues
impossibles à Greenwich.
-«aa-**-— - - ¦ ¦ - •-»«»MM«wt»mwni iniHM*«m»ii

Ce petit Américain a trouvé le moyen pratique de
ne pas avoir à souffrir des grandes chaleurs qui
sévissent actuellement un peu partout . Il a tout
simplement mobilisé... l'arroseuse municipale dont
le iet d'eau fraîche suffit à lui assurer le bien-être.

Un petit malin

PRIX OES ANNONCES
La Chaux-de-Fonds 10 cl le mm

(minimum 25 mm)
Canton de Neuchâtel el Jura

bernois 12 et le mm
(minimum 25 mm)

Suisse 14 cL le mm
Etranger f S et le mm

(minimum 25 mm)
Réclames . . .  60 et le mm

Régie extra-régionale Annonces-Suisses Sft
Bienne ei succursale*
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LOUIS DERTHAI.

M. "de Pradelles l'examina un instant avec des
wgairds anxieux, ouis ;

— Ma obère Eliane, dit-il, vous m'éiffirayez
avec cet étrange préaimibule. Qu'avez-vous donc
de si grave à me confier ?

— Tout à l'heure... lorsque nous serons plus
loin de toute oreille indiscrète, riposta-t-elle, en
regardant la façade du manoir. Où aillez-vous
me conduire, pour cet entretien ?

— Sous la tonnelde de la terrasse. Vidal est
parti en chasse et Catherine, je pense, doit
astique r le salon.

Eit, tou t en avançant dans les petites allées si-
nueuses du j ardin montoeux, Arnaud contemplait
la j eune fi lle ds plus en plus inquiet de son air
imysté-rieux et méditatif.

Parvenu au seuil de la tonnelle, le châtelain
souleva les souples branches d'un j asmin qui
retombaient 'bn cascade devant l'étroite ouver-
ture. Ça et là, des fleurs laiteuses piquaient
encore le feuillage vert ; il en cueillit quelques-
unes qu 'il offrit à Eliane.

Mais cette dernière, de la main, arrêta le ges-
te d'Arnaud. •

— Gardez vos fleurs , dit-elle tristement, dans
un instant vous pourriez peut-être regretter de
me les avoi r offertes.

— Eliane ! s'écria M. de Pradelles en sai-
sissant les deux mains de sa fiancée, qu'y a-

t-il A la fin, vous, m'effrayez 1 Expliquer-vous
bien vite j e vous en conjure I

Il y eut une demi-minute de silence angoissant,
pendant laquelle Eliane cherchait, pour s'ex-
pliquer, la manière qui serait la moins pénible
au châtelain de Castelbrun.

— Monsieur Arnaud, dit-elle enfin , vous sa-
vez combien j'ai touj ours été franche et sin-
cère avec vous...

Elle s'arrêta pour respirer et réfléchir une
seconde ; puis, elle continua :

— Ce matin, j'ai appris sur votre passé des
choses qui m'ont consternée... et qui me met-
tent dans l'obligation de reprendre ma parole,
aj outa-t-elle en baissant imperceptiblement la
tête. * .-.•¦',•

Dès les premiers mots, M. de Pradelles avait
pâli et, quelques secondes, il resta sans voix
en recevant ce coup en pleine poitrine.

u- Oui a osé me calomnier ! s'écrla-t-il en-
fin d'une voix rauque qui tremblait.

— Il n'y a pas de calomnie, riposta douce-
ment Eliane. C'est tout à fait par hasard que j 'ai
appris votre secret.

— Mon secret !... Quel secret? Voyons, par-
lez plus clairement ! j eta le châtelain avec un
commencement de colère.

Des élancements aigus lui piquaient les tem-
pes ; sa vue se troublait et il fut obligé de s'ap-
puyer à la table rustique qui se dressait au
centre de la tonnelle.

Courageusement et avec beaucoup de dou-
ceur, afin de ménager la sensibilité d'Arnaud,
Eliane reprit :

— Pourquoi ne m'avoir j amais parlé de vo-
tre passé ? Pourquoi m'avoir caché à moi, votre
amie, que vous aviez été marié, autrefois ?...

M. de Pradelles pâlit encore davantage.
— Pourquoi vous aurais-j e entretenue de tou-

tes ces misères ! murmura-t-il avec effort.
— C'eût été cependant plus loyal, fit observer

sévèrement la j eune fille.

Le combat commençait de la griser et, à me-
sure que la conversation devenait plus scabreu-
se et plus redoutable, Eliane sentait revenir
son aplomb.

Arnaud, eut un geste brusque, plongea sa
tête dans ses deux mains et il murmura :

— Mais qui a pu vous dire ?... Oui a osé ?...
Dites ?... Répondez-moi Eliane !

Maintenant, il lui avait pris les poignets et
les serrait violemment.

— C'est inutile de m'interroger, je ne vous le
dirai pas. Il vous suffit d'apprendre que j e sais
que vous avez été marié et que vous avez lâ-
chement abandonné votre femme.

— Eliane I... j eta-t-il dans un cri de colère
et en la repoussant, Eliane, dites-moi que
vous avez inventé cette histoire pour m'éprou-
ver et puis, peut-être aussi, pour reprendre vo-
tre parole... Car vraiment, aj outa-t-il, comme
se parlant à lui-même, personne ici n'a pu ap-
prendre...

— Ce qui s'est passé autrefois en Californie,
n'est-ce pas ? riposta Eliane, froidement rail-
leuse. Pourquoi nier, M. de Pradelles ? Vous
savez fort bien que j e n'ai rien inventé.

« Allons, ne vous fâchez pas, continua la j eu-
ne fille, je vous promets que tout ceci restera
entre nous, personne à la Fougeraie ne connaît
ce que, moi, j'ai appris. Rendez-moi ma parole,
éloignez-vous et tout sera terminé.

— Eh bien ! non, Eliane, je ne pourrais m'é-
loigner de vous ! Je préfère tout vous avouer
de ce passé de malheur. Sans doute me com-
prendrez-vous Eliane, vous me pardonnerez et
vous vous laisserez aimer.

Elle courba son front légèrement, afin de lui
cacher la flamme qui passait dans ses yeux.

— Non... ceci n'est plus possible.,. J'ai décou-
vert aussi, ces iours dernier* ; qu 'il pn'^tait un
autrP * -: 'l i ' - ' ' '-*¦' ¦ ; * ' • ¦ * ¦ * ' • i l '  ~ n-
t i l M I ' l l i  I*' < -• '¦ f

connaissais... et j'ai pensé qu'il n'était pas hon-
nête, vraiment, de vous épouser dans ces con-
ditions.

— Oue signifie ce revirement ? Ne m'aviez-
vous pas loyalement averti autrefois que vous
ne croyiez pas à l'amour 1 Ma chère enfan t, que
vous importe, puisque moi j e vous aime et que
j e me contente de votre amitié ? Ah ! chère
Eliane ! Je vous aime tant que vous finirez bien
par m'aimer un j our !

Elle secoua négativement la tête.
Cette négation silencieuse réveilla, au coeur

d'Arnaud, un sursaut de colère et même de j a-
lousie.

— Tenez, Eliane, soyez franche 1 Avouez donc
plutôt que vous en aimez un autre ! s'exclama-
t-il avec violence.

— Ne vous emportez pas, Monsieur de Pra-
delles et , ma foi, cette discussion est bien inuti-
le ! Quand même voudrais-j e encore vous épou-
ser, cela serait imipossible... Puisque la femme
que vous avez trahie, abandonnée et que vous
espériez morte, vit encore.

— EUe vit encore ! Que me contez-vous là ?
s'exclama le châtelain de Castelbrun en portant
ses deux mains à ses tempes grisonnantes. Di-
tes-moi, plutôt, Eliane, que vous avez décidé de
me rendre fou ! acheva-t-11 en se laissant choir
sur une chaise, oomime à bout de forces.

En le voyant ainsi abattu, Mlle Darvet re-
gretta ses dernières paroles ; cette douleur mu-
ette la remua jusqu'au fond du cœur.

Elle se pencha sur Arnaud et, presque tendre :
— Pardonnez-moi , Monsieur de Pradelles, d'a-

voir été dans l'obligation de vous faire tant de
peine... j e vous jure que lorsque je vous al pro-
mis de vous éipouser, J'étais poussée par uns sin-
cère a:ffection... Mais, à présent que j 'ai appris
tout ce aue vous m'ayez si soigneusement caché,
le ne *buis plus avoir oo-nfiamoe.

BAUX A LOYER. - Imprimerie Courvoisier
Rue du marché

Occasion

Mile propriété
à Tendre

Chambrelien
MAISON de très bonne
construction , état de
neuf , 2 logements de 3
et 2 pièces convertibles
en un seul logement.
Petit bâtiment annexe
indépendant pouvant
servir d'écurie à chè-
vres et de poulailler.
Eau. électricité. Toutes
dépendances moder-
nes.
7 OOO m2 de terrain
avec GRAND VERGER
en plein rapport.
VUE IMPRENABLE
sur le lao»
Peur visiter et traiter
s'adresser à l'ETUDE
DE COULON ET RI-
BAUX, AVOCAT ET
NOTAIRE, A BOU-
DRY. 6664

ma Droz 74,3»" '«B».:!™™r.i

.VOS GENCIVES SAIGNENT -ïï» CACHOL
DANS TOUTES PHARMACIES ET DROGUERIES LIQUIDE PATE

A B/_ PirB/t3riP 1 poulailler en
fl f CIIUI G bon état situé
BUT roule , près du collège de la
Charrière. — S'adr. au magasin
de primeurs. Charri ère 13 7265

Chiffons essuyages
A veudre ues chitlons lavés el
désinfectés, couleur , a lr. 0 85 le
kg par 5 kg et plus. - S'adresser
Garage J .  Bering fils, rue
Fritz-Courvoisier 32. Télé phon e
2 24 80. 728i

Petite maison YYYYY,
2000 m. ue dégagement , écurie et
prés, est a vendre. — S'adresser
A M. E. Robert , Prévoyance 102

6060

Mnriietfl  0n demande une ap-
HlUUIDlc. prenlie. — S'adresser
au magasin rue du Versoix i.

7291

D0QQ6 11116 cuire et (aire tous
les travaux d'un ménage soigné
est demandée pour le ler juillet.
Références exigées. Bon gage. —
Ollres sous chiffre G. U. 3100
au bureau de I'I MPAHTIAL . 71*90

Rrm andûP apprenti , ayant taii
DUU allgci- une année, ciierche
place. — S'adresser au bureau de
I'IM PARTIAL . 7184

(¦'nniimno * louer de suilB ou
DllillUlia date a convenir joli
logement 3 chambres, cuisine el
dépendances, jardin poiager,
grand dégagement , eau, èlecirici-
té. conviendrait aussi pour -sé-
jour -d'été. — S'adresser au
bc- "- iii 'ie I 'I MPARTIAL . 6si6 i

A lnilOP ^
et *

lB (î 8, a cliambres,
IUUCI ouisine et dépendances,

au soleil , bas prix. — S'adresser
le matin ou après 18 heures : rue
de la Loge 6, Sme étage a gauche.

7317

l'InmhiiQ A. louer chambre in-
UlldlIJUlB , dépendante pour le 15
juin ou « convenir , a Monsieur
honnête, belle situation. — S'a-
dresser rue du Parc 26, au 3me
étage. 7268
Phamh pp B louer une ,r*8 tl0 "6
Ullall lUIC chambre à personne
de moralité. S'adresser rue de la
Paix 87 au 2me a droite. 7162

Phanihi ifl •*¦ louer belle cham-
UllalIlUI C. bre meublée a per-
sonne bonnèle, près de la poste
et de la gare. — S'adresser rue
Numa Droz 110, au ler étage.

7254
P.harnhPû meublée, au so-
llHttlUUI U leil, à louer. — S'a-
dresser rue da Parc 91. au rez-
de chaussée, à droiie. 7295

PhafnhPfl " louer au suieil îu-
UUalUUl C dépendante et bien
meublée, près de la Gare. S'adr.
au bureau de I'IMPARTIAL. 7312

Vélo -dé course 2̂£.%r
débutant. Prix avantageux. —
S'adreaser ehex M. Pecchio. H6-
tel de Ville a. 7280

A ïïûnHrû 1 lit complet . 1 secrè-
ÏOlllll C taire. 1 canapé. 1 ta-

ble de nuit, 4 chaises, 1 réchaud
à gaz de pétrole 2 feux. — S'adr.
rue du Temple-Allemand 1. au ïrae
à gauche. 7163

Ponr fr. 45. 0̂;retrrwisa-
Gloria grise , aérodynamique, a
l'état de neuf. — S'adresser au
bureau de I'IMPARTIAL, 7143
flnnacinn A vendre vélo pour
UlULMUU. garçon, 25 tr. Foot-
ball de salon 60 tr. Fourrure re-
nard 66 fr. — S'adresser Char-
rière a, au ler étage. 7302

DE L'ACIER, QUE DE L'ACIER

¦

La carrosserie "Tout Acîer Monocoque" ,, Citroen " est constituée par un ensemble de
cornières de plaques ét de caissons d'acier soudés électriquement entre eux de façon
à former un ensemble indestructible.

Dans cette carrosserie le voyageur roule à l'abri des tisques de la route.

Carrosserie tout acier ISSk"cas Monocoque acier SÏÏSS i_S£ *
. Un outillage coûteux et considérable

Certaines presses ont la hauteur de 3 étages d'une maison et possèdent une puissance
de 1.400.000 kg. 1

Sécurité

GRAND GARAGE OES MONTAGNES S. A., automobiles
Adm. O. PETER La Chaux-de-Fonds

Chalet Heimelig
Menus soignés depuis Fi. 2.50

Gâteaux aux f ruits
9081

Se recommande toujours. Tél. 2 33 50

On guérit ses rhumatismes à Baden
Station da cure et Bains Hôtel National

Source thermale, bains thermaux, de mâme que ous les autres
iraiteta-sinn de cure » l'H&tel même,. Maison moderne et confor-
table, siluation ensoleillée et tranquille. Ban courante dans les
chambres Ascenseur. Pension dep. fr. 8.— par jour. Prix ior
laiiulie (21 iours, tout compris) depuis fr. 230.—. Prospecms
par Famille Herzog. Tél. 2.24 56. 561-ï SA. 7817 B-i

I Liquidation Itt I
| ?j Des prix incroyables BE

I | de bon marché ky 7m

1 ta ble» lu Versoix 1
Balance 19 ^Yf-Yâ¦ ¦

. La Chaux-de-Fonds Tél. 2.16.66 - - :,

La nouvelle Remington
modèle populaire

t^HÈl Remette

Une Remington et pour cela un
produit de qualité.
Ce n 'est pas un jouet, mais une¦-. . , machine à toute épreuve pour

Seulement Fr. 195.—.
Loyer — Echange — Paiement par acompte

Demandez démonstration sans en-
gagement Prospectus. Ou à l'essai
par:

Antoine Waltisbûhl & Ch
La Chaux-de-Fonds

4, Rua de la Chapelle Tel. 2 30 13

É 

Ville de lo Chaux-de fonds

Noua rappelons que pour l'érection et l'agrandissement de toute
baraque, quelle que soit sa destination, nn permis de l'autorité
communale est nécessaire (art. 3 du règlement sur la police des
constructions).

Les intéressés, devront en conséquence, présenter leur demande
sur formulaire délivré gratuitement par la Commune, a la Direction
des Travaux nubiles

Un contrôle trèa sévère sera exercé par la police
locale et tes contrevenants poursuivis devant les autorités judiciaires.

La Chaux-de-Fonds, le 6 juin 1939. 7245
Direction des Travaux publics.

flpPfl Ç i nn A rendre lit en fer n
UUU S Ull. i place, matelas neul
crin animal , bois de lit a 2 ni»
ces . 2 tables de nuit , table ronde ,
belle chaise longue moquette
gramophone avec disques, 1 gla-
ce hisautée, des tableaux, four-
neau a pétrole, etc. Le tout en
bon état et propre. Prix avanta-
geux. — S'adresser rue dn Pro-
grès 105. au plainpied à gauche.

715* '

Jeune fille
17 ans, ayant suivi 2 ans l'Ecole
de Commerce, cherche place
dana bureau ou magasin. — Of
fres sous chiffre IU. 8. 7188 au
bureau de I'IMPAHTIA L. 71 I8

Stand 12
A louer de suite ou i conv enir .
ler étage de 4 pièces, corridor ,
cuisine. — .S'adresser à IH. E.
HlîMiioui» , gérant, rue de In
Paix 33. 6889

A louer
rue des Postiers 10,
pour le 10 juillet prochain lo-
geaient de 4 chambres et pour
de suite logement de i cham-
bres. — S'adresser au rez-
de-chaussée. 7182

OD demande â louer
pour de suite ou A convenir, près
gare ou quartier ouest, apparie-
metii de 4 chambres, avec chauf-
fage central et chambre de bains.
Faire offres écrites sous chiffre
L H 7208, au bureau de I'I M-
PARTIAL . 7298

Garage
chaud , entrée facile, pour voiture
moyenne est demandé à proximité
de l'ancienne poste. — Faire offre
avec prix à case postale 11160.

Magnifique

Magasin
avec une grande chambre à S
fenêtres et une grande cuisine,
sont à louer pour fln octobre
prochain. — Ecrire sous chiffre
H. N. 7197, au bureau de
I'IMPARTIAL. 710/

Etude coulon et RiDauK
Notaires et Avocat

BOUDRY
Téléphone 6.40.34 ., .

A LOUER
Colombier

Garage Fr. 15.—
Cortaillod 2 ohambres, dé-
pendances et jardin, Fr. 20.—
Areuse 2 grandes ohambres
Fr. 30.-. pll71 n 3833



A l'Exposition internationale
de New-York

La fournée de l 'horlogerie

La j ournée du 16 mai dernier au pavillon
suisse de l'Exposition internationale de New-
York a été consacrée à l'horlogerie.

A midi , un déj euner a été offert au restaurant
suisse: on y notait la présence d'un groupe
d'industriels suisses de passage à New-York.

Dans une allocution de bienvenue, M. Victor
Nef , consul général de Suisse à New-York et
commissaire général de la section suisse à l'Ex-
position internationa l e, a exposé la volonté de
la Suisse de ne pas se laisser distancer dans
la fabrication des produits de qualité. Il a ex-
primé sa reconnaissance aux importateurs pré-
sents pour les relations fidèles qu'ils entretien-
nent avec l'industri e horlogère de notre pays.
M. Nef salua également la présence de M. R. A.
Strauss, inspecteur des douannes de New-York,
chargé de l'horlogerie , et le remercia de l'es-
prit de collaboration "qu 'il apporte dans une tâ-
che souvent compliquée.

M. Jean-L. Roehrich, commissaire spécial
pour l'horlogerie, expliqua le principe collectif
qui présida aux arrangements de l'exposition
des montres du pavillon suisse, ainsi que le dé-
tail des différentes vitrines, tout en attirant
spécialement l'attention sur certaines pièces
uniques qui y ont été exposées.

Les assistants se rendirent ensuite au salon
de l'horlogerie pour visiter les collections. Les
produits exposés par vingt fabriques suisses ont
soulevé des commentaires très favorables et
l'arrangement général a été trouvé original et
bien compris.

Tandis que la première partie de la j ournée
était consacrée aux importateurs et aux ache-
teurs, à la seconde, on avait invité plus spéciale-
ment les horlogers, membres de l'«Horological
Society of New York », représentant le personnel
horloger des importateurs et détaillants new-
yorkais. Cette réunion commença par un repas
servi dans le j ardin du Pavillon suisse. La ma-
nifestation proprement dite s'ouvrit par une al-
locution de bienvenue de M. Roland Hauck, qui
parla au nom de M. Nef. Cette allocution fut sui-
vie d'une partie récréative , puis de la visite des
collections de montres. Des compliments nom-
breux ont été exprimés sur la variété et la nou-
veauté des modèles exposés. (O. S. E. C.)

Les plaisirs tie l'ascension

fe, /rSl?
' "*̂ ^4fe LA t \ i

La aliente. — Combien demandez-vous à
l'heure ?

Le guide. — Pour vous, ce sera aiu poéds...

£'Jlnéle tene précise so p osition
Successivement A\. Neville Chamberlain . lord Halifax et

sir Uohn Simon ont affirmé que l'Angleterre ne
songe nullement à exterminer l'Allemagne.

En haut : Signature du pacte entre 1 Allemagne
la Lettonie et l'Estonie. De gauche à droite : MM
Munters (Lettonie) , Ribbentrop (Allemagne)
Seiter (Estonie) . — En bas, de gauche à droite

M. W. Strang, du Foreign Office, qui est char-
gé d'une mission à Moscou au suiet des négocia-
tions anglo-russes. —- Le ministre français des co-
lonies a reçu l' empereur d'Annam. S. M. Bao-Dai

et M. Mandel photographiés rue Oudinol

Un langage sage et calme
M. Neville Chamberlain a réf uté jeudi après-

midi à la Chambre des Communes, les alléga-
tions rép andues en Allemagne selon lesquelles
la Grande-Bretagne envisageait la destruction
du commerce allemand et des bases d'existence
du peup le du Reich, en vue d'exterminer poli-
tiquement et physiquement ce dernier. De telles
allégations, îhsista le Premier, sont faites en
dépit de nombreuses affirmations contraires de
ma part ou de celles du secrétaire d'Etat au Fo-
reign Office.

Le premier ministre a ensuite rappelé ses dis-
cours de l'Albert Hall le 12 mai et de la Cham-
bre des Communes le 19 mai, qualifi ant de fan-
taisiste les allégations que l'Angleterre songe-
rait à isoler l'Allemagne ou à s'opposer à l'ex-
tension légitime et naturelle de son commerce
en Europe centrale et sud-orientale. Le 12 mai,
aj outa-t-il, j 'ai indiqué clairement notre désir
de ne j amais voir les deux peuples entrer en
guerre, l'un contre l'autre, et que nous ne vou-
lions aucunement entrer en compétition avec
l'Allemagne dans le domaine des armements
ou celui de l'activité économique. Le 19 du mê-
me mois j'ai dit que nous ne nous refusions pas
à discuter le moyen de satisfaire les aspirations
de certains états de choses. Mais j 'ai insisté sur

le fait que pareilles discussions ne pouvaient
avoir lieu que dans une atmosphère de confian-
ce mutuelle.

Je ne puis que répéter , a conclu le Premier,
mon regret que l'on puisse faire en Allemagne,
officiellement ou d'une autre façon , des décla-
rations qui ne contribuent aucunement à créer
l'atmosphère nécessaire à pareilles discussions.

Le sage et calme langage de M. Chamberlain
contraste singulièrement avec le ton vindicatif
des harangues du chancelier Hitler.
Ce que dît la presse anglaise

Le Cabinet britannique voudrait bien dépasser
le point mort. — II ne s'agit nullement

d'un fléchissement.
La presse du matin commente amplement les

déclarations faites aux Communes par M. Ne-
ville Chamberlain, à la Chambre des lords par
lord Halifax et à Yarmouth par sir John Simon,
chancelier de l'échiquier , déclarations qui tou-
tes ont trait aux relations anglo-allemandes.
Les trois discours qui ont été prononcés simulta-
nément , ce qui n'est certainement pas le fait du
hasard , constituent une inj onction directe à l'Al-
lemagne d'abandonner les méthodes de la force
pour l'obtention de ses revendications ou pour
atteindre ses buts , et de transmettre ses exi-

gences à une conférence des puissances inté-
ressées. U s'agit en réalité d'une tentative en
vue de s'écarter du point mort intervenu dans
les relations entre l'Angleterre et le Reich. Cet-
te nouvelle tentative ne signifie aucunement
que la résolution bri tannique de s'opposer à tou-
te agression ait fléchi.

Le « Daily Telegraph and Morning Post »
écrit : Les deux tenants de l'axe Rome-Berlin
devraient une fois pour toutes faire connaître
leurs exigences. Mais il faudrait aussi claire-
ment leur faire comprendre que toute menace
et toute tentative de renouveler leur coup cle
force de la Bohême, de la Moravie et de l'Al-
banie rencontrerait une résistance absolue.

Le « Times » considère que le fait le plus
saillant de la déclaration de lord Halifax est
l'affirmation que la voie conduisant à des négo-
ciations est touiours ouverte.

Paris est d'accord
«Le principal événement de la j ournée de j eudi

écrit r«Epoque». est le discours de lord Hali-
fax à la Chambre des lords 11 n 'est pas impos-
sible que ce discours soulève quelques difficul-
tés d'interprétation . Il n'est pas impossible aus-
si qu 'on veuille le considérer dans les pays to-
talitaires comme le premier indice d'un fléchis-
sement britannique. Nous croyons, nous, que
lui donner un tel sens, ce serait aller directe-
ment à rencontre de la vérité. On aurait donc
tort de chercher à tout prix dans le discours
de j eudi des arrière-pensées qui ne s'y trouvent
pas. Si vous voulez que nous nous entendions ,
dit l'Angleterre , j'y suis toute disposée. Si vous
voulez que nous nous battions , nous sommes
•prêts. »

La réaction de Berlin se traduit
par un flot de reproches

Commentant les déclaration s de M. Cham-
berlain et de lord Halifax , le «Voelkischer Beo-
bachter» écrit qu 'il convient de juger les paro-
les selon les actes. Et le j ournal développe les
points suivants : « 1. A l'offre généreuse (!) fai-
te par le Fiihrer à Varsovi e afin de « normali-
ser » les relations germano-polonaises , le cabi-
net britannique a répondu par le pacte d'assis-
tance mutuelle avec la Pologne et incité ainsi
Varsovie à élever des revendications exagé-
rées ; 2. le gouvernement britannique fait de-
puis des mois des efforts pour rallier l'U. R. S.
S. au système d'encerclement; 3. pour gagner
cet étrange allié , l'Angleterre a entrepris une
série de manoeuvres afin de faire abandonner
aux Etats baltes leur attitude de neutralité . Si
M. Chamberlain et lord Halifa x déclarent main-
tenant qu 'ils n'ont pas l'intention d'imposer une
garantie à ces Etats, leurs paroles sont en con-
tradiction avec les faits réels, car Londres et
Paris sont à la recherche d'une formule qui sa-
tisfasse d'une manière détou rnée les exigences
de Moscou en ce qui concerne le droit de pas-
sage des troupes soviétiques sur le territoire
des Etat< ; haltes. »

Sur la rouie les accidents redoublent...

(Suite et fin)

Ces chiffres indiquent ce qui a été fait et lais-
sent entrevoir ce qui reste à faire. En arri-
vera-t-on , comme en Amérique , à suspendre,
aux endroits dangereux , des automobiles acci-
dentées aux arbres en guise d'avertissement
pour inciter les usagers à la prudence. Faudra-
t-il en arriver aux immages terrifiantes dres-
sées en bordure de certaines routes étrangères,
sorte d'épouvantails pour automobilistes, mo-
tocyclistes et autres usagers de la route ?
Ce serait infiniment regrettabl e dans un pays
aussi beau que le nôtre, dans un pays de répu-
tation sage. »

Loin de nous l'idée de rej eter la responsabi-
lité des accidents de la route sur une catégorie
plutôt que sur l'autre des usagers.

Il y a de mauvais conducteurs d'auto, comme
il y a des cyclistes indisciplinés, comme il exis-
te des voituriers peu complaisants ou des pié-
tons qui sont persuadés que toute la chaussée
leur appartient. C'est à ceux-là que l'avertisse-
ment général s'adresse. En attendant les auto-
strades et les pistes cyclables, il faut des égards
mutuels et de la discipline sur la chaussée. Si-
non gare aux accidents ! P- B.

P. S. — Profitons-en pour demander au pu-
blic la plus grande observation des règlements
de police lors de la Course de Côte qui se dé-
roulera demain à la Vue-des-Alpes.

Attention !
il faut une discipline !

Les chronométriers à Thoune
CHRONIQUE HORLOGÈRE

(Suite)
Af. S. Guye, directeur, p arle d'un dispositif

réalisé p ar l'Ecole d'horlogerie de La Chaux-de-
Fonds. Ce dispositif compr end trois app areils.
Le premier, d'origine américaine, déroule une
bande de p ap ier avec une régularité parf aite,
grâce à son horloge à quartz. Le second consis-
te en un microp hone, qui transmet le tic-tac
d'une montre à la verticale. Sur la bande s'enre-
gistrent les variations d'amp litude du balancier,
p réalablement doté d'un léger déf aut ,de f açon
à détruire l'isochronisme du balancier . On ob-
tient un diagramme généralement sinueux, qui
décèle les variations de la f orce transmise au
travers des diff érents mécanismes. Pour trou-
ver l'origine des variations et en rep érer la cau-
se, on mesure leur périodicit é.

On p etit dire alors exactement d'où p rovien-
nent les variations de f orce motrice. Tel engre-
nage ay ant été reconnu déf ectueux , on l'analyse
en détail au moyen d'un appareil inédit, cons-
truit par l'Ecole d'horlogerie: Ce Micromètre
aux engrenages est appe lé à rendre de grands
services. L'Ecole en f abrique p our l'industrie
p rivée. Nos f élicitations.

Dep uis p lus de trente ans, des chercheurs
avaient tenté de se servir de billes (en rubis)
p our les p ivotements. Ils p rirent même des bre-
vets. Ces tentatives n'eurent pas de lendemains.
Il appartenait à M. R. Annen, directeur techni-
que à Bienne, de les f aire aboutir. II s'est limité
au pivot d'axes de balancier. Ses billes, d'un
acier chromé, comme les axes , sont logées dans
une cuvette où elles tournent sans huile. Plu-
sieurs pièces munies de ce disp ositif , marchent
à la perf ection depuis des mois. L'emp loi des
billes perme t également de p réserver les axes
contre les chocs...

A 20 heures, les congressistes se réunirent au
Thunerhof p our une séance... gastronomique. On
entendit d'excellents souhaits de la pa rt de dé-
légués des autorités cantonales et communales,
ainsi que de la pa rt de rep résentants des Socié-
tés soeurs de ^étranger. Et c'est dans une
atmosphère de j oy euse camaraderie que la soi-
rée se p oursuivit, les communications scienti-
f iques f aisant l'objet de conversations animées.

(A suivre). Henri BUHLER.

, ^SWEZÛEvàTRE TEMPS...
P RAZVITE EST UN PROGRES!

Que ee «oit dans la matinée, à l'apéritif,
an dîner, an dancing, ee monsieur est

toujours impeccable et net.
• J'ai toujours désiré être impeccable,

dit-U, mais cela ne pouvait être tant
que jo n'eue paa découvert Barvite. »

Ras-vite qui supprime savon et
blaireau est le plue rapide et

le plue agréable moyen
de ee raeer.

TBtAMTnM^
EN VENTE mRTOUT. LA BOITE PETIT VOCèl_ 2_Çgr
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On raccourcit les cigares
en Allemagne!

Régime maigre

Par suite du manque de devises, les importa-
tions allemandes de tabacs ont été considéra-
blement réduites à la date du ler avril.

Les contingents accordés ju squ'ici aux manu-
factures de tabacs se trouvent diminués pro-
portionnelléhient.

Pour parer aux inconvénients de cette situa-
tion, les manufactures ont été autorisées à fa-
briquer des cigares d'un poids plus léger et à
réduire en même temps la longueur des cigares
de 10 %.

Les j ournaux allemands qui publient cette in-
formation s'empressent de s'en féliciter en dé-
clarant que la réduction des importations de ta-
balcs ne pourra que profiter à l'hygiène publique,
puisqu'elle réduira le nombre des fumeurs en
Allemagne.
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i es*-1 u/?e cigarette de luxe nu prix d'une simple bonne cigarette ¦

B

est faite de ces authentiques tabacs d'Orient que la Maison Turmac,
de longue date, excelle à choisir, à s'assurer, à mélanger;

B *0**U'ct. % W\ est 'a cigare tte vraiment légère que vous cherchiez :
S le» 20 pièces 1 ¦¦

1 A_JÊ% M 1̂ est fabriquée 
en 

Suisse, par une maison suisse bien connue, dont la
\ "-frwct. M __\ direction, les ouvriers , /es capitaux sont entièrement suisses:
V lej 10 plèces f̂ mm
^̂ ^̂^ ^̂  tm &t livrée au fumeur, comme Turmac «Bleu », dans une boite d'une

^"5 " 
PB parfaite distinction, hermétiquement enserrée sous couverture cello-
H phane imperméable à l'air et à l 'humidité, ce qui assure une parfaite
tm conservation du tabac.

(9
SI Turmac „Bleu" demeure la reine de la famille vraiment royale des cigarettes Turmac,
TURMAC,, ROUGE " en est bien la jeune et digne princesse.

Avec TURMAC „ROUGE", la vole du bonheur est ouverte à tous !

lOTERIC
DE EA SU 8 SS C
ROPIAMDE
Selon l'art. 17 du règlement de la
Loterie de la Suisse Romande, tout
billet gagnant non présenté dans
un délai de 6 mois, à dater de la
publication du résultat du tirage,
est annulé et le montant du lot est
acquis à la Loterie.

Les billets gagnants de la 5e tran-

che, tirée le 5 décembre 193B, se-
ront donc prescrits le 10 juin 1939.

AMERIQUE SUD
Pour cause d'âge, maison Suisse de fournitures

d'horlogerie, optique, etc., cherche successeur ou
associé, disposant de capitaux. Affaire unique,
clientèle assurée, rendement très intéressant, cli-
mat idéal, conviendrait aussi à négociant en hor-
logerie. S'adresser Case postale 10267, La
Chaux-de-Fonds. 7*_no

On demande des
MEl' Jl &lHf lEll  §EilNlCIEN/
sur machines outils. — S'adresser au bureau de
I'IMPARTIAL. 7-274

Cuisines de campagne depuis fr. 4.25
Sacs touristes N 2.75

Voir les derniers modèles
Musettes 1.75
Services, Couteaux, Gourdes, Thermos, etc.
QUALITE ET CHOIX CHEZ 7198

MUSS&B cre"iCTS ^

PLACE i BATIR
A VENDRE

On offre à vendre à La Chaux-de-Fonds, au quartier des
Crètêts , comme place à bâtir éventuellement , un beau terrain
utilisé précédemment comme place de tennis. Belle situation.
Conditions avantageuses et facilités de paiement. — Adresser
offres SOUS chiffre I* 514-6 .1 A Publicitas. St-Imier.

LA COMMUNE DE LACHAUX-DE-FONDS, offre à louer

quelques logements modernes
de a, 4 et 5 chambres , avec ou sans nlcôve éclairée, avec ou sans
cl iambre de buina , avec ou sans chauffage central.
Pour renseignements , s'adresser a la (rérance des Immeubles
communaux, rue du Marché 18. 2me élage . tél. 2.41.11. 7047

Domaine avee ealé-reslanranl
A Iouer pour le ler avri l 1940, Vallée

de la Sagne, un domaine de 42 poses avec
café-restaurant. De ces 42 poses, 15 poses
avec grange, écurie et petit appartement
seraient disponibles de suite.

S'adresser à M. V. Staub, directeur ,
Le Locle. w

VENTILATEURS n
neufs el d'occasion en lous genres TMmQa

PAUL AESCHBACHER '''l/^
fileotro-teohnioien /tjk'

Léopold Robert 9 a Tél. 2 21 54

T. S. F.
On demande à acheter

d'occasion appareil tous
courants. — fldresset les
offres sous chiffre L. Z.
7304 au bureau de I'IM-
PARTIAL. 7304

A vendre aux environs de
La Chaux de-Ponds (ligne de
St Imier)

Une MAISON
(( HABITATION
avec petit rural
2 logements, grange, écurie,
électricité. Prix avantageux. —
S'adresser Agence Roman*
de Immobilière Place Pur-
ry 1, NeuchSIel, ou Paro 112,
La Chaux-de Ponds 6975

A vendre au Jura Neuchâ
telois, dans magnifique situa-
lion, près localité importante,
altitude 1000 m.

JBelle

propriété
villa soignée de 11 pièces, bain
et dépendances. Maison pour
concierge. Garage. Grand par»
et forêt 60.0(11' m2. - s'adres-
ser Agence Romande lm*
mobilière, Place Purry 1,
Neuchfitel , ou à La Ghaux-
de-Fonds. Paro 112. 6076

Baux à loyer, imp. Courvoisier
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MESDAMES,
EN 30 SECONDES.
bronsei-voui par le célèbre
maquillage

PAN-CAKE DE MAX FACTOR
qui vous permettra de vous exposer au soleil
sans irritation de la peau, sans brûlure-

Miie N.TiH0T1;ru,:'».:5.
peut par sa longue expérience, vous
donner toutes les explications dési-
rables pour tous les produits de

MAX FACTOR
Importante fabrique de boîtes de

montres et articles en plaqué or,
cherche

voyageur
ou représentait!

bien introduit. — Faire offres case
194, Stand , Qenève. 7104

L'IMPARTIAL. - Prix du numéro 10 cent.

I îij iii totale I
j Des pr ix incroyables i

de bon marché 1 -

I ta Meries lu Versoix I
Balance 19

La Chaux-de-Fonds Tél. 2.16.66 j * "
'
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En Erguel

Epilogue de l'affaire
Jeanrénaud

Le jugement de première instance est confirmé

De notre corresp ondant de Saint-Imier :
On se rapp elle le j ugement de première ins-

tance rendu dans cette malheureuse af f a i r e, en
novembre dernier, p ar la Cour supr ême de no-
tre canton, jug ement qui f aisait p artiellement
droit à l'action intentée p ar Me Tell Perrin,
avocat à La Chaux-de-Fonds, au nom de l'en-
f ant mineure Henriette Jeanrénaud, contre le
tuteur de cette enf ant et ies membres de l'auto-
rité tutélaire municipale de St-lmier , alors en
charge. Les membres de l'Autorité tutélaire
avaient été condamnés à pay er une somme de
f r .  14,000.— en chiff res ronds, tandis Que le tu-
teur avait été libéré. Ce jug ement de p remière
instance n'avait p as donné satisf action à la pu-
p ille ni aux membres de l'Autorité tutélaire,
tandis que seul le tuteur en était satisf ait. Tant
le mandataire de la p etite Jeanrénaud que les
membres de l'Autorité tutélaire, interj etèrent
app el de ce jugeme nt et hier, il app artint au Tri-
bunal f édéral de se pr ononcer sur ce double ap -
p el.

Hier matin donc, à Lausanne, le Tribunal f é-
déral statua sur cette aff aire.  Avant de pr onon-
cer leur j ugement -MM. les Juges, entendirent
d'abord Me Tell Perrin, développ er l'argumen-
tation tendant à la révision du j ugement et à
la p rise en considération de ses conclusions qui
étaient les mêmes qu'à Berne, soit le versement
d'une somme de f r .  35,000.— environ. Le man-
dataire du tuteur . Me Hof de Delémont, soutint
une f ois de pui s, que son client ne saurait être
rendu resp onsable, tandis que Me Vauclair, avo-
cat , à St-lmier, dans une brillante p laidoirie,
p résentant un travail très f ouillé , conclut en
demandant la libération de ses clients, sinon
p our la totalité du moins p our une large p art.

M . le Juge f édéral  rapp orteur Guex, lui, voulut
encore aller p lus loin que l'Autorité de première
instance et prop osa la libération du tuteur tout
en augmentant encore l'indemnité à p ay er p ar les
membres de l'Autorité tutélaire, indemnité qui
selon lui, devait aller j usqu'à f r .  25,000.—. Son
co-rappo rteur de langue allemande, p encha p our
la libération comp lète. La discussion qui suivit
f ut  p articulièrement intéressante et Ht ressortir
une f ois de p lus, toute la comp lexité de cette af -
f aire de tutelle. Les avis entre MM.  les Juges,
tous j uristes éminents, étaient en général f ort
dif f érents  les uns des autres. Les débats f urent
dirigés de f a çon  absolument remarquable
p ar M. le Jug e f édéral Strebel. Finale-
ment , dans leur maj orité, MM.  les Juges se p ro-
noncèrent en laveur de la conf irmation du j ug e-
ment de première instance, le Tribunal f édéral
ay ant reconnu, touj ours dans sa maj orité, une
légèr e f aute à la charge de l'Autorité tutélaire,
soit de ses membres, qui auraient dû conf irmer,
p ar une décision sp éciale, la nomination de l'an-
cien notaire Geneux, comme liquidateur de cette
succession diff icile ef surveiller dmwntage enco-
re qu'Us ne l'ont f ait , l'activité de Geneux dans
cette aff aire.

Chronique neuchâtelois®
Un beau geste du Conseil d'Etat

Dans sa séance du 9 juin 1939, le Conseil d'E-
tat a décidé, sur la proposition de l'Office du
personnel, d'accorder un j our spécial de congé
aux magistrats, fonctionnaires et employés de
l'Etat qui désirent se rendre à l'Exposition na-
tionale dï Zurich.

Noces de diamant
Nous apprenons que Mme et M. Nicolas Jenni ,

habitant rue du Tertre 5, en notre ville, fêteront
dimanche 11 juin leurs noces de diamant, entou-
rés de leur famille et amis.

Nos sincères félicitations aux heureux jubi-
laires et nos voeux les meilleurs afin qu'ils con-
naissent encore ensemble de longues années de
bonheur.
Un jubilé à l'Information horlogère.

Le 30 avril dernier, M. René Mattioli, fondé
de pouvoir, aoaarmplissait 26 ans d'activité à
l'Information horlogère. Pendant ces. 25 ans, M.
Mattioli a mis son savoir, son expérience et son
dévouement au service de cette Institution. Le
Comité de direction , dans sa séance du 8 juin,
a tenu à célébrer ce jubilé, en présentant à M.
Mattioli ses félicitations chaleureuses et ses
voeux sincères et en lui offrant, en témoignage
de reconnaissance, un magnifiqiue ofajet d'art,
avec dédicace. Il a soulhaité à M. Mattioli de
déployer pendant longtemps encore sa précieuse
activité au sein de l'Information horlogère.
Recrutement du 9 juin 1939.

Se sont présentés : 61 j eunes gens, dont 46 fu-
rent déolairés aiptes, soit 75,4 %, 8 services
compûémentair-is, 4 aj ournés, 3 exemptions abso-
lues.

Mentions de gymnastique : Etienne Wolfgang,
La Chaux-de-Fonds, Jâggi Eugen, La Chaux-de-
Fonds ; Deletraz John, La Chaux-de-Fonds ; Fon-
tana Robert, La Chaux-de-Fonds; Kohler Wil-
liam. La Chaux-de-Fonds.
Les transformations de la rue de la Promenade.

La rue de la Promenade commence d'être
transformée en un vaste chantier. Presque tou-
te la barrière du mur qui s'élève sur la gau-
che, en montant , de la rue du Grenier, est en-
levée. Le mur lui-même sera déplacé en retrait
d'environ 4 mètres. Les ouvriers s'attaquent
auj ourd'hui aux escaliers d'accès de la rue de
la Promenade. Nous prions la direction des tra-
vaux publics d'interdire aux enfants de se ren-
dre a.Viiîl.i..*,' . en démolition et qui peuvent
être dangereux pour les j eunes imprudents.
Nous apprenons que la rue de la Promenade ac-
tuellement large de 5V__ mètres, olrsqu 'elle se-
ra transformée en tranchée, aura une largeur
de 7 mètres. Les trottoirs qui la borderont , me-
sureront environ 2 mètres de large.
Pharmacie d'office.

La pharmacie Descoeudres est de service le
dimanche 11 juin ainsi que toute la semaine pour
le service de nuit. L'off. I des Pharm. Coop., rue
Neuve 9, sera ouverte jusqu'à midi.
Concert public

Ce soir, la Musique Militaire «Les Armes-Réu-
nies», sous la direction de M. Walther Perret,
sons-directeur, donnera dès 20 h. 30, concert au
Parc des Crêtets. Pas de renvoi au dimanche en
cas de mauvais temps.
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XlVe fête jurassienne des gymnastes à l'artis-
tique.

Un j our seulement nous sépare de la XlVe
fête jurassienne des gymnastes à l'artisti que.
St-Imier va se parer de ses plus beaux atours ;
il nous réserve un accueil chaleureux et sym-
pathique.

Le terrain avoisinant la halle de gymnasti-
que a été choisi comme emplacement de fête et
s'apprête à recevoir les engins nécessaires au
concours. Les différents comités se sont dépen-
sés pour assurer la réussite complète de la fête.

Aussi espérons-nous que les visiteurs seront
nombreux dimanche et qu 'ils passeront parmi
nous une agréable journée.
La Société de tir ('«Helvétie»
rappelle son premier tir militaire obligatoire qui
aura lieu auj ourd'hu i samedi, dès 14 heures.
La Société de tir «Aux Armes de Guerre»
rappelle son dernier tir militaire obligatoire qui
aura lieu demain dimanche 11 j uin , dès 7 h. 30.
Eden.

«On ne passe pas», un film exceptionnel glo-
rifiant les anmes françaises. En supp lément : Jo-
froi, avec Vincent Scotto.
Finale de championnat neuchâtelois, série B.

Dimanche matin à 9 h. 45 se disputera la fi-
nale série B du championnat neuchâtelois entre
Chaux-de-Fonds III et Comète II. Rendez-vous
de tous les sportifs pour assister à cette derniè-
re rencontre de football en notre ville.
A la Scala. — «L'Occident».

L'atmosphère particulière de l'oeuvre d'Hen-
ry Kistemaeckers a été admirablement recréée
dans oe film qui , en marge de l'intrigue mysté-
rieuse et ardente, présente une histoire d'amour
et du devoir d'une réelle grandeur. Charles Va-
nel campe un marin remarquable d'autorité et
Rama-Tahé, Arabe authentique , incarne à ravir
le personnage de l'Orientale , José Nogu^rro, Ju-
les Berry, Hélène Robert et Monique Rolland
complètent heureusement la distribution.
«La Bataille de l'Or», au Capitole.

«La Bataille de l'Or» fait revivre la lutte
acharnée que se livrèrent au siècle dernier les
mineurs et les fermiers californiens. George
Brent et Olivia de Havilland sont les principaux
interprètes de cette belle réussite en couleurs.
Des scènes d' une rare vigueur, des barrages qui
sautent , un fleuve de boue détruisant tout sur
soin passage, du mouvement, du patbétkiue, tel
est ce film inoubliable.

Restaurant des Sports.
Rappelons le grand concert-kermesse que

donnera demain dimanche, dès 14 h. 30, la mu-
sique « La Lyre », au Restaurant des Sports.
Jeux divers et de l'entrain pour j eunes et vieux.

€&?<m CHRONIQUE
f*J RADIOPHONIQUE

Samedi 10 ju in
Radio Suisse romande; 10,30 Emission commune.

12,00 Cloches de notre pays 12,02 Chants de sol-
dats suisses. 12,29 Signal horaire. 12.30 Informations
de l'ATS. et prévisions du temps. 12.40 Qramo-con-
cert. 16,59 Signal horaire. 17,00 Concert. 18,00 Les
cloches de la cathédrale- 18,05 Les ondes enfantines-
18,35 Chansons pour petits et grands. 18,45 L'école de
la vie. 18,55 Le violoncelliste Pablo Casais. 19,00 Le
pittoresque des traditions confédérées- 19,10 Les étoiles.
19,20 Le château de Gruyères. 19,30 Oeuvres de Qla-
zounov. 19,40 La semaine en sourires. 19,50 Informa-
tions de l'ATS. et prévisions du temps. Cloches de
notre pays. 20,00 L'Ephéméride Radio-Lausanne- 20.05
Echos de la vie romande- 20,30 Chansons des pro-
vinces françaises. 20,55 Fantaisie sur la logique. 21,10
L'exotisme chez Debussy .21,45 Mon coeur en ba-
lançoire. 22,20 Musique de danse

Radio Suisse alémanique: 6,20 Gymnastique. 6.40
Chansons paysannes et j odels. 12,00 Les cloches du
pays. 12,02 Chansons militaires. 12,27 Cours de bour-
se- 12,29 Signal horaire 12,30 Météo. Nouvelles.
12,40 Concert 13,35 Des écrivains bernois. 13,50 Ac-
tualités de la semaine. 16,59 Signal horaire. 17,00
Concert. 18,00 Météo. 19,00 Sonnerie des cloches des
églises zurichoises. 19.15 La semaine du Palais fédé-
ral- 19,30 Météo. 20,15 De l'Exposition nationale de
Zurich 22.00 Musique de danse.

Emissions intéressantes: Lyon-la-Doua: 20,30 Mu-
sique variée. Paris PTT.: 20,30 Soirée de variétés.
Paris-Radio: 13,05 Concert Strasbourg: 20,20 Con-
cert. Berlin-Tegel: 22,30 Musique variée. Leipzig:
20,15 Joyeuse soirée- Milan I: 21,00 Les moulins de
Pit-Lill, opérette.

Télédif f usion: 12,00 Vienne: Concert 13,15 Vienne:
Concert. 20,00 Vienne: Théâtre. — 11,50 Grenoble:
Concert. 12,30 Paris : Chansons. 16,00 Paris: Concert
20,30-Paris: Le voyage d'un Français aux Etats-Unis

Dimanche 11 juin
Radio Suisse romande : 9,55 Sonnerie de cloches.

10,00 Culte protestant. 11,00 Concert. 12,00 Le disque
préféré de l'auditeur. 12,30 Informations de l'ATS et
prévisions du temps. 12,40 Le disque préféré de l'au-
diteur. 14,00 A la recherche d'une pomme de terre ré-
sistant au doryphore. 17,00 La course nationale de
côte Valangin - La Vue-des-Alpes. 18,00 Causerie re-
ligieuse protestante- 18,20 La chorale de l'Armée du
Salut 18,40 Causerie religieuse catholique. 19,00 Ré-
cital de chant et orgue. 19.20 Les cinq minutes de la
solidarité. 19,25 Intermède- 19.30 Le dimanche sportif.
19.50 Informations de l'ATS et prévisions du temps.
20,00 L'éphéméride Radio-Lausanne. 20.05 Chants et
danses de la mort. Moussorgsky 20,45 Pastels. 21,05
Concert choral. Orchestre de la Suisse romande. 22,15
Musique légère.

Radio Suisse alémanique: 9,00 Culte protestant.
10.00 Concert . 12.00 Les cloches du pays. Concert-
12,30 Nouvelles. 12,40 Concert 13,30 Concert choral.
14,15 Concert. 18,30 Chants- 19,30 Nouvelles. 19,40
Chronique sportive. 19,50 Chants populaires. 21,30
Concert.

Emissions intéressantes: Paris PTT: 20,15 Cyrano
de Bergerac, comédie en 5 actes Radio Paris: 20,30
Festival Alfred Bruneau. Berlin Tegel : 20,00 Concert
Hambourg: 20,30 Musique de danse. Leipzig: 20,15
Concert. Rome I: 21.00 Concert-

Télédiff usion: 12.00 Vienne : Concert. 20,30 Berlin :
Concert . — 10,45 Paris: Chorale d'enfants. 12,30 Pa-
ris: Chansons- 21.00 Paris: Athalie, tragédie en 5
actes.

Lundi 12 juin
Radio Suisse romande : 10.30 Emission commune.

12,00 Cloches de notre pays. Concert. 12,29 Signal ho-
raire 12.30 Informations de l'ATS et prévisions dn
temps. 12.40 Gramo-concert 16,59 Signal horaire- 17,00
Concert. 18.00 La jeune femrm- et les temps modernes.
18,15 Jazz américain 18,45 Gramo-concert 19,15 Mi-
cro-magazine. 19, 50 Informations de l'ATS et pré-
visions du temps. 20.00 Cloches de notre pays- Le
musée parlant. 20,10 Concert. 21,25 Intermède. 21,30
Emission pour les Suisses à l'étranger.

Radio Suisse alémanique: 6, .20 Gymnastique. 6,40
Disques . 10.30 Musique variée. 12.00 Les cloches de
notre pays. Concert. 12,30 Nouvelles. 12,40 Concert
16,59 Signa! horaire. 17.00 Concert. 19,00 Musique de
danse 19.30 Nouvelles. 19.40 Récital de chant- 20,30
Le radio-orchestre. 21.30 Emission pour les Suisses
à l'étranger. %.

Emissions intéressantes: Alger: 21,30 Musique de
danse. Lyon-la-Doua: 20,30 Soirée de variétés. Poste
Parisien: 21,05 L'heure Ray Ventura. Berlin-Tegel :
20,15 Extraits d'opérette s et d'opéras Hambourg: 21,00
Concert. Vienne: 20.15 Musique variée- Milan I: 21,00
L'Imprésario, opéra-comique.

Télédiff usion: 12.00 Hanovre- Concert 20,15 Stutt
gart: Concert. — 11.00 Paris: Concert. 12.15 Paris
Chansons. 20,30 Lyon: Soirée de variétés.

C H A N G E S
Amsterdam 236,15: Bruxelles 75,475 ; Buenos-

Aires (Peso) 102,55 ; Copenhague 92,70 ; Lon-
dres 20,765 ; New-York (câble) 4,435 ; Oslo
104,35; Paris 11,7525; Stockholm 106.90.

Imprimerie COURVOISIER. La Chaux-de-Foodt

Chronique jurassienne
A Saignelégier. — Collision.

(Corr.) — Vendredi soir, au carrefour vis-à-
vis du bureau des postes, un motocycliste de
Saignelégier , montant des Pommerats, est venu
se j eter sur une auto d'un voyageur de Bâle.
Heureusement le motocycliste n'a que des égra-
tignures et l'automobile n'a subi que des dégâts
peu importants. La police a procédé à l'enquête
réglementaire. 

Quatre immeubles sont
détruits à Prêles

Jeudi, quelques minutes avant minuit, un
incendie a éclaté chez M. Robert Glauque-Giau-
que. Bientôt, le feu se communiqua aux mai-
sons adj acentes, et trois autres immeubles ap-
partenant à MM. René Giauque, Gustave Bour-
quin et Paul Sprung n'étaient plus qu'un im-
mense brasier.

Les pompiers de Prêles, de Diesse et de Lam-
bolng durent déployer des efforts inouïs pour
protéger les maisons voisines et empêcher que
le désastre ne devienne plus grand encore.

Lorsque le feu hit découvert, les flammes
embrasaient déjà la maison de M. Robert Giau-
que, de sorte que ies habitants durent se sau-
ver sans pouvoir rien emporter. Seul le bétail
put être sauvé à la dernière minute. Heureuse-
ment le bétail et le mobilier des quatre ména-
ges sinistrés purent être soustraits aux flam-
mes.

Le matin, de tout ce pâté de maisons dit «Le
Creux », il ne reste plus que des murs calcinés.
Les dégâts sont considérables.

(Déià p ara dans notre édition d'hier soir.)

Comme on le voit c'est p our  des raisons dif -
f érentes que celles invoquées en p remière ins-
tance que la resp onsabilité légère des membres
a été retenue, tandis que ce sont les mêmes mo-
tif s  que ceux p ris en considération à Berne out
ont valu au tuteur d'être libéré.

Ainsi donc vient de prendre f i n  une aff aire
p articulièrement malheureuse qui a privé une
enf ant, à laquelle les malheurs n'ont p as man-
qué, d'une p artie des avoirs laissés p ar ses p a-
rents, ceci grâce aux malversations d'un no-
taire bernois, p atenté et p lacé sous la surveil-
lance des organes de contrôle de notre canton,
agissements qui ont maintenant p our consé-
quence de f a i r e  p ay er à des citoyens honnêtes.
qui se sont dép ensés et dévoués p our la chose
p iff lique, des sommes imp ortantes quf ils ne sont
p as  à même de verser de leurs p rop res deniers.

L'actualité suisse

SPORTS
Cyclisme. — Le Tour d'Allemagne

C'est une très longue étape que les concur-
rents ont effectué vendredi de Passau à Vien-
ne: 301 km.

Le Suisse Waegelin, a été victime d'une chu-
te et Meier a été affecté par des ennui s mé-
caniques.

Le classement de l'étape: 1. Langhoff , 8 h. 59
30"; 2. Spies«ens; 3. Choque; 4. Schild; 5

Schmidt ; 6. Wengler; 7. Bautz; 8. Lâchât; 9.
Jacobsen ; 10. un peloton de trente coureurs
parmi lesquels les Suisses Zimmermann, Am-
berg, Nievergelt et Stettler, en 8 h. 59' 20" ; 45.
Waegelin, 9 h. 25' 8"; 53. Meier.

Classement général : 1. Umbenhauer, 57 h.
16' 23; 2. Scheller, 57 h. 20' 51"; 3. Zimmermann,
57 h. 24' 38"; Amberg est touj ours treizième et
Nievergelt quatorzième.

Tennis. — Les championnats de Suisse à
Lugano

Voicd les résultats de la j ournée d'hier :
Simple messieurs, deirui-finale : Maneff bat

Pfaff 4-6 ,6-3, 6-4, 6-2.
Double mixte, quart de finale: Mlle Dubois-

J. Spitzer battent Mlle RampinelLi-Oharles Aes-
chllimann 6-2, 6-2.

Demi-finales : Mlle Dubois-J. Spitzer batten t
Mlle Palli-Rezzonico 6-3, 7-5. Mlle Sutz-R.
Spitzer battent Mlle Troliliet-Maneff 3-6, 7-5,
6-4.

Double dames, demii-finale : Mlle RampineHi-
MUle Dubois battent Mme Jacky-Mlle Sutz 6-0,
5-7, 6-3. 
Les Jeux Olympiques d'hiver auront

lieu en Allemagne
Le comité olympique international, dans sa

séance de vendredi, a retiré à Saint-Moritz le
mandat d'organiser les Jeux olympiques d'hiver
de 1940 et a décidé que les Jeux se disputeraient
à Garmisch-Partenklrchen.
C'est Londres qui l'emporte pour les Jeux d'été

Dans sa séance de vendredi le comité inter-
national olympique a attribué les Jeux d'été de
1944 à la ville de Londres. La candidature de
Lausanne n'a Pas été retenue. Par ailleurs, le
C. O. finlandais a obtenu l'autorisation d'orga-
niser, comme ce fut le cas en 1936, une course-
relai d'OIympie à Helsinki, via Berlin.

Il a été décidé, enfin, que les Jeux d'Helsinki
ne comporteraient aucune compétition de bas-
ket-ball et de hand-balL

Précisions
On confirme que les Jeux olympiques de 1944

auront heu à Londres et les Jeux d'hiver à Cor-
tina d'Ampezzo. L'Angleterre a obtenu pour l'at-
tribution des Jeux d'été 20 voix contre l i a  l'Ita-
lie, 2 à Détroi t et 2 à Lausanne.

Pour les Jeux olympiques d' Hiver , Cortina a
été choisi, après ballottage, par 16 voix contre
14 à Montréal.

Il se confirme également que les Jeux d'hi-
ver de 1940 auront lieu à Qarmisch-Partenkir-
chen, la Suisse ayant jugé impossible de les or-
ganiser conformément aux règlements olympi-
ques excluant la fédération de ski, et Garmisch
étant la seule municipalité en mesure d'organiser
ces Jeux dans le temps très bref qui reste aux
organisateurs.

Economie !
Tout le monde parle d'économie ! Savez-vous

qu 'il n'y a pas de boisson plus économique —
et merveilleusement rafraîchissante — que l'Al-
cool de Menthe Américaine? Versez-en quelques
gouttes dans un verre d'eau fraîche, sucrée ou
non, vous obtiendrez ainsi une boisson écono-
mique , désaltérante et stimulante par excel-
lence. AS 6543 G 6695

Apéritif à faible degré alcoolique



L'humour involontaire
VA RIÉTÉ

Le grand opéra n'est pas touj ours aussi dra-
matique et sérieux qu 'on le croit- Cependant
le comique qui s'y mêle est pour la plupart du
temps involontaire. Il offusque le mélomane,
mais laisse un souvenir ineffaçable au sim-
ple mortel ayant assisté à la scène.

Le pigeon malencontreux
Une cantatrice dramatique italienne très con-

nue, à la voix et à la taille également volumi-
neuses, se trouvait en tournée en Amérique du
Sud. Les habitants de Rio ont adopté une ma-
nière toute particulière pour prouver leur ad-
miration à un acteur ou une actrice. .Leur Opé-
ra possède un certain nombre de pigeons dres-
sés, qu 'on lâche dans la salle pendant la grande
scène, après leur avoir attaché soit des poè-
mes, soit des petits cadeaux. Les pigeons vo-
lettent alors autour de l'étoile avant de se po-
ser, et qui est d'un effet très poétique , mais pas
touj ours heuretp; , comme on va voir.

La cantatrice chanta bien, admirablement
bien . Les pigeons furent lâchés, tandi s que la
salle criait d'enthousiasme. L'un des pigeons
était particulièrement ardent , mais mal inspiré.
A plusieurs reprises, il se posa sur la tête de
la cantatrice , qui se défendit à grands gestes.
Malheureusement , les pattes de la bête se pri-
rent dans les cheveux et lorsque l'oiseau ef-
fray é s'envola , il emporta une magnifique per-
ruque noire , découvrant un crâne presque
chauve. La pauvre dame s'enfuit et quitta Rio
encore dans la nuit pour ne j amais plus y re-
venir.

Une lutte derrière les coulisses
Pour une représentation de « Fidélio », à

Londres, certain chef d'orchestre célèbre eut
une bonne idée, afin de produire un effet acous-
tique particulièrement heureux dans la scène
finale. Une trompette devait donner le signal
non depuis le puits de l'orchestre, mais très
loin en arrière du plateau.

Il fit donc l'arrangement nécessaire et y ex-
pédia sa première trompette. L'instant du signal
vint, mais son musicien lointain resta muet.
Après une courte mais pénible hésitation , le
chef fit signe à une autre trompette de l'or-
chestre de sonner le signa!. L'alerte avait été
chaude, mais l'incident passa inaperçu du pu-
blic, et la pièce se termina normalement.

Aussitôt libre, le chef d'orchestre se préci-
pita derrière les coulisses pour passer un « sa-
von» au musicien négligent. Quelle ne fut pas
sa surprise de le trouver entre les pattes vi-
goureuses d'un policier qui venait de le ter-
rasser après un corps à corps héroï que . « Heu-
reusement que j 'ai pu lui arracher son instru-
ment à temps, expliqua le policier, ça doit être
un fou ! Il voulait se mettre à sonner de la
trompette ici pendant qu'on était en train de
j ouer sur la scène ! »

Aida dans l'embarras
On j ouait « Aïda » au Métropolitain de New-

York. Mrs Rethberg s'était fait un teint de
négresse du plus beau noir. Tout alla bien jus-
qu 'au milieu du 3me acte où Amonasro repousse
la traîtresse d'un mouvement violent.

Dès ce moment, le public remarqua qu'Aïda
ne se tournait plus vers la salle, mais s'obs-
tinait à ne se montrer que de côté, touj ours du
même. S'était-elle fait mal . dans sa chute ?
Heureusement que non. Mais en tombant sa fi-
gure avait touché le sol et une partie du maquil-
lage s'était effacé, de sorte que sa figure était
mi-blanche, mi-noire...

Le club des gentlemen suspects
Dans une ville de la Californie la police avait

arrêté, il y a quelque temps, un j eune homme
muni d'un revolver et d'une fausse barbe, qui ,
pendant la nuit, avait longuement examiné la
porte d'une villa... On devait cependant le re-
lâcher, car il n'y avait aucune preuve contre
lui, et en outre, il était le fils d'un millionnaire
bien connu de la ville. Mais on décida de le sur-
veiller discrètement. Et le détective qui le sui-
vait partout put constater que le j eune homme
se rendait chaque nuit dans une maison mys-
térieuse à la périphérie de la ville. La police
pénétra dans cette maison et y découvrit une
vingtaine de j eunes gens réunis autour d'une
table sur laquelle se trouvaient des revolvers,
des clefs, des fausses barbes et d'autres acces-
soires du parfait cambrioleur. Comme l'homme
traqué , tous les autres étaient des fils de million-
naires qui s'amusaient à se réunir mystérieuse-
ment afi n de prendre des leçons de cambrio-
lage, sans songer cependant à exercer un j our
cette profession . Ils avaient fondé le «club des
gentlemen suspects » où n'étaient accueillis que
des fils de millionnaires qui avaient déj à été
arrêtés par la police. La conduite mystérieuse
du j eune homme que la police avait traqué était
donc expliquée. Mais le travail du détective
porta cependant ses fruits : cai les fils de mil-
lionnaires avaient engagé comme «professeur
de cambriolage» un homme du métier, un cam-
brioleur authentique qui profita des renseigne-
ments que les élèves lui donnaient au cours
des leçons pour pénétrer dans les villas de
leurs parents. Il y fournissait, bien entendu, un
travail «sérieux» qui n'était pas seulement un
passe-temps... Et c'est sans doute cette leçon-
là qui profitera plus que le cours du « profes-
sent» aux Jeunes élèves !

*

Les Assises de l'organisation
internationale du Travail

Dam la* coulisses do «• temps

M. Schulthess, qui a été élu à l'unanimité prési-
dent de la Conférence du Travail , hommage mé-
rité à ses qualités personnelles et à la Suisse qu 'il

représente.

Par A\c A\»rcel-W. Sucs

« La guerre ne résout aucun des problèmes
que posent les nécessités vitales des peuples;
elle est au contraire la négation même de tout
ce à quoi ils aspirent. Pour n'être pas aussi ter-
rible, quant à la destruction immédiate, l'état ac-
tuel de « prè-guerre » produit, plus lentement
mais non moins sûrement, des résultats qui ne
sont pas tellement dissemblables.»

Quel est l'homme qui ose envisager aussi la
présente situation ? John G.. Winan t, directeur
depuis six mois du Bureau international du Tra-
vail. Et à quelle occasion le fait-il? En présen-
tant son Rapport annuel aux membres de la Con-
férence internationale du Travail — 25me de son
espèce — qui s'est ouverte j eudi à Genève.

Le B. I. T. a eu une chance insigne. Il a cons-
tamment eu à sa tête des personnalités de tout
premier plan. Qui eut j amais imaginé qu 'à travers
les difficultés de l'après-guerre , l'on parviendrait
à faire collaborer — et sincèrement — les dé-
légués gouvernementaux de soixante nations,
les représentants du capital et ceux du travail ?
Faut-il rappeler avec quel sepeticisme on accueil-
lit à l'époque ces réunions tripartites où les ou-
vriers pouvaient s'exprimer aussi librement que
les diplomates, où patrons et employés discu-
taient sur pied d'égalité, où les conceptions so-
ciales des cinq continents venaient s'entrecho-
quer et s'opposer ?

Lorsqu'on 1919, le Conseil Suprême se posa
cette question: «Que faut-il donc pour réaliser
l'oeuvre de justice et de paix entrevue à la fiq
de la guerre ?» Un homme eut le courage de ré-
pondre: « Uniquemnt et toujours, des actes de
foi et de volonté.» Cet homme c'était Albert
Thomas. Il allait donner sa vie pour concrétiser
ces actes dans le domaine social.

Le B. I. T. il le crée de toutes pièces. Il le
conçoit bien différemment du Secrétariat de la
S. d. N. qu'organise Sir Eric Drummond. Le
temps a prouvé que le Français avait vu juste,
car son Institut a gardé toute sa vitalité, toute
son activité, et, est presque parvenu à l'univer-
salité. Il se dépense sans compter. Jusqu'à sa
mort — subite, qui l'arrache, une nuit à un la-
beur —, il est 18 heures par jour à la timonerie.

Il n'est ni à droite, ni à gauche; ni gouverne-
mental, ni patronal, ni syndicaliste. Il ne touche
pas à la politique; il demeure strictement dans
le cadre qu'on lui a assigné.

Immédiatement il a compris que la discussion
générale qui s'engage au début de chaque
Conférence plénière annuelle est l'élément es-
sentiel de l'Organisation internationale du Tra-
vail. Là sont énoncés tous les espoirs, toutes
les critiques, tous les proj ets ; là, surgissent
toutes les idées, suggestions qui seront, une an-
née durant, les principes-moteur du Bureau.
Pour que le débat soit bien introduit, il faut
que le Rapport du directeur incite à la discus-
sion et lui serve de guide. C'est pourquoi, dès
le début, l'exposé directorial prend une ampleur
qui ira croissant.

Lorsqu 'Harold Butler qui fut, plus de dix ans
durant, le bras droit d'Albert Thomas lui suc-
cède, la tradition est pieusement conservée.
Bien que totalement différent , aussi anglo-saxon
que Thomas était latin, Butler grâce à ses cou-
naissances exceptionnelles à ses vues origina-
les, mène le Bureau en mains de maître. Au-
cun des Etats qui se retire de la S. d. N., ne
quitte l'Organisation du Travail. Ouvriers et
patrons tiennent trop à profiter de cette insti-
tution exclusivement techni que et aux possibi-
lités sociales illimitées. ¦ Et quand le Reich et
l'Italie officiellement démissionnent — car offi-
cieusement les contacts ont été maintenus —
les Etats-Unis adhèrent à l'Organisation, com-
blant ainsi largement le vide.

Et voici qu 'à l'Anglais succède un Améri-
cain, un vrai « business-man » ami intime du
président Roosevelt, membre du fameux «brain
trust », qui prend les rênes avec ce sens prati-
que inné aux hommes de sa race. On attendait
avec curiosité son premier Rapport. II comble
les voeux des plus difficiles . Ce sont 100 pages
divisées en quatre chapitres: l'Evolution éco-
nomique ; les conditions du Travail : le niveau de
vie; et un aperçu 1919-1939. Enfin et surtout
une « introduction » qui résume bien la pensée
profonde de John G. Winant. Tout y respire
énergie , travail , entrain , foi en l'avenir. On a
nettement l'impression que, conduit par ce con-
naisseur, le débat de 1939 aura le même reten-
tissement que les précédents. Nous en repar-
lerons.

Retenons pour auj ourd'hui cette pensée maî-
tresse; elle explique toute l'activité soutenue du
B. I. T. : « Plus vite que nous osons l'espérer, il
peut nous être ménagé une possibilité nouvel-
le de sécurité et de paix sans que nous connais-
sions à nouveau les horreurs de la guerre. A ce-
la, nous devons être préparés. Nous aurions
ainsi la possibilité de clarifier les Idées socia-
les qui doivent être à la base d'une telle paix.

Il serait donc de notre devoir de tenir en ré-
serve un programme social pratique qui assu-
rerait la reconnaissance définitive des justes be-
soins des masses. Si l'occasion nous était four-
nie de mettre en oeuvre un tel programme, nous
devrions la saisir avec la foi et la volonté dont
parlait Albert Thomas et faire servir à cette
tâche nouvelle toutes les ressources et tout le
potentiel de l'Organisation Internationale du
Travail »

On avouera qu'il y a de quoi entretenir le
« feu sacré ». D'ailleurs n'existe-t-il pas 63 con-
ventions et 56 recommandations adoptées par
les Conférences ,et qui ont produit, à ce jour,
le chiffre énorme de 839 ratifications ?

Il est donc un domaine — le principal, celui
dont dépend leur bien-être — dans lequel les
hommes sont capables de s'entendre ? N'est-ce
pas un encouragement pour l'avenir ?

Me M. W. SUES.

L'homme qui Ignorait la guerra mondiale
A Londres vient d'arriver un certain M. Den-

ham qui rapporte, de ses randonnées en Afri-
que centrale, de précieux obj ets p our les mu-
sées britanniques. On peut toutefois dire que
cet explorateur aurait , lui-même droit à une
place d'honneur dans le «British Muséum» ; il
est, en effet , l'un des rares hommes civilisés
qui n'ait rien su de la guerre mondiale — et
cela j usqu'en 1920 ! Au moment où la guerre
éclata, M. Denham se trouvait dans le centre de
l'Afrique afin d'étudier les moeurs d'une tribu
nègre des plus primitives et qui ignorait même
les moyens de transmission de nouvelles, fa-
miliers à la plupart des peuples africains. Il ne
revint chez les blancs qu'en 1920 et apprit alors
que la guerre dont il n'avait rien su était ter-
miné depuis longtemps. On voudrait lui conseil-
ler de rentrer aussi rapidement que possible
chez ses heureux nègres...

Imprimerie COURVOISIER, La Chaux-de-Fonds

«Exécuteurs» de chiens

La lecture d'une ordonnance de police de la
ville d'Anvers, datée de 1657, vient de faire sur-
gir en moi des figures j adis bien connues de
notre ville et très impopulaires chez les pro-
priétaires et amis des chiens. En effet , son ar-
ticle menaçant des peines les plus sévères
« ceux qui empêcheraient les assomimeuirs de,
chiens» d'exercer leur office en les insultant, la-
pidant ou faisant pis encore, nous a fai t revoir
les conduites de Grenoble faites à Mulatier et
autres «chasse-gueux» de Genève lorsqu 'il traî-
naient au bout de leur lacet de laiton un mal-
heureux toutou ayant contrevenu au règlement.
Chez nous, les «valets de ville» — c'était leur
titre officiel — victimes de ce sentiment Inné de
révolte qui soulève le peuple contre tout agent
de l'autorité menant un prisonnier, n'était que
bousculés et parfois, faute de gendarmes pro-
tecteurs à portée, obligés de rendre la liberté
à leur capture. Il y a bien des chances pour
que ceux d'Anvers aient été plus sérieusement
malmenés par une population lente à s'irriter,
mais d'autant plus brutale dans ses réactions
qu'elle manifeste de très ancienne date un
grand attachement pour le chien. Des hommes
entretenant pour leur plaisir et leur orgueil , de
nombreuses races canines, de chasse, de cour-
se, de combat, de trait ou d'agrément ne pou-

rante livres d'Artois pour l'exécution sommaire
de plus de huit cents chiens, on peut évaluer la
rancune populaire dont ils devaient être l'obj et ,
las rixes qui devaient en être la conséquence.
Qu 'on n 'aille pas imaginer que les assommeurs

anversois qui montraient un tel zèle à emplir
leur bougette par les exécutions qu'ils perpé-
traient en masse se soient souciés d'en faire au-
tant pour la caisse de la ville par l'innovation
dont ils furent les auteurs. Ils ne visaient qu 'à
corser les émoluments honnêtement acquis par
des ressources moins honnêtes. Ils vendaient
aux propriétaires de chiens de petites plaques
de métal pouvant être fixées au collier des bê-
tes qui , du seul fai t que celles-ci les portaient,
trouvaient grâce devant leurs matraques fer-
rées. Les autorités intervinrent et la suppres-
sion de cette exploitation éhontée eut pour les
propriétaires de chiens cette heureuse consé-
quence que les autorités établirent une longue
liste des races devant être épargnées par les
assommeurs. écrit M. J. d. T. dans la «Tribune».

vaient avoir que haine pour ceux qui massa-
craient leurs bêtes sous prétexte qu'elle trans-
mettaient les «maladies pestilentielles». Comme
bien l'on peut penser, l'ordonnance que nous ci-
tons ne nous renseigne pas sur les inévitables
collisions ayant lieu entre propriétaires — cer-
tains j ouissant avec leurs chiens de privilèges
extraordinaires pour l'époque t- et assom-
meurs. Quand on saura , par un compte de la
cité des bords de l'Escaut, qu'au XVIe siècle le
bourreau d'Anvers et ses valets reçurent qua-

Les <i assommeurs »
d'autrefois à Anvers

La mode aux Courses

Un réfugié autrichien «citoyen de l'Atlantique»
Tel est le curieux état-civil que s'est affublé

pendant ces derniers mois, M. Hans Doland-
sobuk, originaire de Vienne, d'où il avait été
exilé il y a plus d'un an. Il prit donc le bateau
pour les Etats-Unis. Arrivé à New-York, les
autorités refusèrent de le laisser descendre. Il
revint en Autri che. Hélas ! l'Autriche «anschlus-
sée» refusa de le recevoir. Il fit alors des dé-
marches en France, en Angleterre, en Rouma-
nie. Et partout, partout , le malheureux exilé
était l'obj et d'une fin de non-recevoir. Il fut bel et
bien obligé d'élire domicile sur le «Président
Roosevelt » qui le transporta d'un continent à
l'autre, plusieurs fois, aux frais de la compa-
gnie.

La semaine dernière , le capitaine du paque-
bot , contrevenant à tous les règlements, l'a pu-
rement et simplement débarqué dans la cité des
gratte-ciei.

— J aurai une amende, a dit le capitaine , tant
Dis... La compagnie y gagnera !

FAITS
DI VERS

HOtel eî bains do Cygne
B A D E N

Maison d'ancienne renommée. Source , bains thermaux
bains spéciaux , inhalations, fango, etc., dans l'hôtel
même. Jardin avec hall. Garages. Excellentes commu-
nications avec l'Exposition Nationale. Prospectus illus-
trés à disposition.
SA 7939 SA 6018 K. Kupfer-Walti.



MniGÉ ou horloger-ODflllenr
très qualifié serai t engagé de suite. Faire lei offres par écrit à
Roulements & Billes Miniatures S. A., Bienne,
Rue rtu Faucon 19 7a9'

ne partez pas en courses
avant d'avoir lait votre choiK

afantatleus
les bonnes qualités

Ristourne
dëdolte

Thon français à l'huile Aubert "*~" "~~~"
la boîte 1/8 -.35 .-31 V_ \
» » 1/4 - .65 -.88 %

Thon Provost huile ou tomate
la boîte 1/8 - .40 -.36
» - 1/4 -.80 -.72

Sardines "Sporting " huile
la boite 1/8 -.35 : -.31V,
» » 1/4 -.45 -.40 y2

Sardines à la tomate, bte 1/4 - .45 -.40 l/o
Crème sandwich Héro

boîte ronde .45 -.40 H
» ovale -.70 -.63

Crème sandwich truffée Amieux (
! la boîte 1/8 -.80 -.72

Pâté de foie Lenzbourq 1/4 - .50 -.45
Pâté de viande la boîte 1/4 - .60 -.54
Salade de cervelas » 1/4 - .60 -.54
Saucisses Pic Nic 2 paires -.95 -.85 %

1 li iiii fatale I
1 lm CiiltrB É fait I
I La Chaux-de-Fonds Tél. 2.16.66 WÊÊ

«NOGRAPHES
Remonteurs mécanismes, connaissance complète de
la montre si possible seraient engagés. Places stables. —
Faire offres écrites sous chiffre L. K. 7196 au bureau de
I'IMPARTIAL. 7196

Itoflciaerie
Nous cherchons à acheter de suite grandes quanti-

tés de montres et mouvements en stock, soit 107t.
S ***/* - 12, 8 *lm, 5 % 18 V» lignes, ancre 15 rubis.
Ainsi que mouvements 13 lignes, ancre et cylindre
10 rubis; mouvements 18 ou 18 l j .  lignes, savonnettes
ancre 15 rubis. Paiement au grand comptant.

Faire offres d'urgence avec prix et quantité sous
chiffre M. C 7361 au bureau de L'Impartial. 7289

Recherchons

technicien
ayant pratique, capable de tenir le posta do dessinateur, outil
làge, études et prix de revient. Situation d'avenir pour personne
énergique connaissant le français et l'allemand. — Faire offres
aveo curriculum vitœ et photo sous chiffre J. 7988 L., à Pu*
bllcllas, Lausanne. À815582L 7334

Magasin de chaussures cherche

VENDEUSE
pas en dessous de 25 ans, connaissant l'article à fond. Allemand et
Irançais et pouvant habiter la maison. Vis ds famille. - Faire offres
avec rMArences sous chiffre CaHIftC A Publicitas Bienne. 7890

A PRIX EGAL
Vous pouvez avoir

LA QUALITÉ
WILLY MOSER

Maître ferblantier-couvreur
Appareilleur diplômé Eau et Gaz

EXECUTION PARFAITE
PRIX MODERES

RUE du GRENIER 30 bis - TÉL. 2.11.95

BAUX A LOYER. - imprimerie Courvoisier
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garantit
l'origine suisse
de l'imprime
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B R E V E T S  D ' I N V E N T I O NDessins et Modèles — Marques de fabrique
A. BVQNION

Ancien expert â l 'Office fédéral de la Propriété Intellectuell e
Rue de la Cité 20 Oenève Téléphone 4 79 20
M. Bugnion reçoit personnellement, tous les mardis, de 2 h.
à 5 ta. à son bureau de La Ghaux-de-Fonds, rue Neuve 18
(Téléphone -2 11 64). Sur demande, rendez-YOUS sur plaoe
pour les autres localités de la région.

BiUiofhâqne de la Ville
Collège Industriel Nama Droz 46 'ime étage

Le Comité de la bibliothèque rappelle et recommande
an public les différent!--) services de l'inatltatlon

Le service de prêts
Chaque Jour — saul le samedi — de f 3 h. à 15 h. et
de -JO h. A -21 h. el le samedi de 10 h. à X I  h.

La salle de lecture
Chaque jour de 10 h. A Iï  h. et de 14 h. AÏS h. et
— «ant le samedi — de 20 h. A il h. 9753

DOMAINE
Agriculteur, ayant son bétail et matériel , demande à iouer, do.
maine pour le printemps 1 040. — Kcrire sous chiffre O. P. 6368,
au bureau de I'IMPARTIAL. 6808

I — - - -— i ¦ a^M— ¦_ il M 
¦ ¦ ~m.^~m. i

* Jv « « *̂*\ à& m i
m A r . .A ** -.«to*v \k*e»vc <i - iSk _B

m **̂ >̂<:$v* il

tfâiïs?> Ĵ f
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aa Château k fcugiro

LOTERIE , CM&
**ntO MANDE

Neuchâtel. Terreaux 9, ch. postaux IV. 2002

L' IM P A R TI Jl I paralt lous les ®m, sauf le dimancheI IWI r H !l 1 i A L - Prix du numéro : 10 centimes —

E»olissage e* lapida ê
«le boîtes or

Fabricants de boîles or s'intéresseraient
(avec participati on financière éventuelle) à
ateliers de finissage , polissage et lapidage de
boîtes or; capables d'assurer une production
régulière , qualité bon courant et soignée. Tra-
vail et clientèle assurés.

Faire offres par écrit au Bureau de la
Société Suisse des Fabricants de Bottes
de Montres en Or, Jaquet-Droz 37, ba
Chaux-de-Fonds.

"Discrétion absolue assurée. 7232



BOIS DU COUVENT
Dimanche 11 juin 1930, dés IO h.

Fête champêtre
organisée par la Société ouvrière de gymnastique

et la Musique ouvrière «La Persévérante.

Concert - Jeux divers - Cantine
Prix modiques

Dés 11 h. Concert apéritif. Pique-nique. Soupe
Aucun revendeur ne sera toléré sur l'emplacement de fête. 7346

Capitole | — -  __U
|H 8. 9.10,11 jnln. SO h. 15. Dimanche le U. matinée 3h. j llj

|Ë| La nouvelle sur scène > HJ

I REVUE des 1

| FOLIES BERBERE I
1| de PARIS _ I
||H en 2 actes 40 tableaux rat

|jj BWLe gros succès du Corso. Zurich "*B m
\%jj â Location : chez Mme Bourquin , tél. 44,18. §*vj
j *ff| Prix:  2.30. 2.85. 3.45. 4.—, 4.60. 5.75 EH

UèMBIUB
Samedi et dimanche 10 et 11 juin

R l'occasion de la Course de Côte
Excellentes consommations
A P R I X  M O D É R É S

Se recommande, Famille Oh. Nobs.

ïï« '". ifiïiil
Maison de tor ordre Pension depuis fr. ».-. Grand Paro. Tél. 85. Tennis

Café Probst Collège 23
Samedi et dimanche 7377

GRA NDS CONCERTS
et concours d'amateurs, surprise, notre tyrolienne nationale

Restaurant de Del Air
Dimanche apiès midi et soir

Danse - Concert
Conduit par René Musette 739.;

RESTAURANT DU GURNIGEL
A 35 minutes des Convers

Dimanche 11 Juin

as «jk. 3§îr m an
Bonne musique - Bonnes consommations - Joli but de promenade
Tél. Cernier 7.12 62. Se recommande , Famille Maurer.

En cas de mauvais temps , renvoi ne 8 jours 7257

Calé - Brasserie - Restaurant

TERMINUS
Uopold-Roiierl 81. TilSphoni 2.31.12

Tons les samedis soir
Noire spécialité :

FILET DE PERCHES
Samedi soir

Dlinanohi malin, après-midi at soir

CONCERT
lei de la Gare

uOrGBIluS (Neuchâtel)
l'èl.6.13.42 Famille E. Laubadier

lous les iours et à tontes heures

Repas soignés
depuis Fr. 2.SO

Restauration à la carte
Grandes et peti 'es salles pour so-
ciétés, assemblées, banquets , re
pas de noces, elc. 15493

Spécialité de poissons du lac

Pensionnaires
Dans le Vully

à 3 minutes du lac, bonne pen-
sion à fr. 6.— par jour. Vie de
famille. Téléphone 3.81. — Alexis
Pelter. à Mur Vully 725'.-

faces-repos
Petite pension soignée, vue sur
le lac et les Al pes, jardin , jeux;
12 minutes du lac; fr. 5 - et 5.50
par jour. Réduction pour séjour
de 3 semaines et p lus , prix spé-
ciaux pour enfanis. — Mme
Ischer «Le Chalet» Hau-
terive sur St- Biaise. 7211

RESTAURANT DE LA GARE CF. F.
Téléphone 7 52 70 JT- BLAISE gftttl..
SPÉCIALITÉS DE POISSONS - Vins da 1er choix
Belle leri' dese avec vue sur le lac.

W. Zbinden, chef de enisine.
7360 Anciennement Hôiei du Lac. Auvernier.
Dimanche 11 juin 1939, après-midi et soir A V

HOTEL DE LA CROIK FEDERALE AU CRET-DU-LOCLE

Grands Concerts
donnés par le groupe . Edelweiss" 7316

En cas de mauvais temps Danse Tél. 2.33.95
'̂ éÈjj f ' Société de Tir
<̂ ê» Aux Armes de Guerre

La Chaux-de-Fonds
Dimanche 11 Juin dès 7 h. 30

Tir militaire obligatoire
Se munir des livrets de service et de tir. Invitation cordiale aux
militaires et amateurs ne faisant partie d'aucune société.
7292 Le Comité.

CULTES DE LA CHAUX-DE-FONDS
Dimanche 11 juin 193»

Eglise Nationale
A BEILLE. — 9 h. 30. Culle avec prédication, M. Henri Barrelet.

Cantiques Nos 18, 143. 138.
11 h. Culte pour la jeunesse.

GRAND -TEMPLE. — 9 h. 30. Culte avec prédication, M. Edouard Ureeh.
Cantiques Nos 39. 270, 279.
11 h. Culte pour la jeunesse.

EPLATURES. — 9 h. Catéchisme.
10 h. Culte avec prédication, M. Fernand Ryser.

PLAHCHETTES — 9 h. 30. Culte avec prédication. M. H. Haldimann.
9 h. 30. Ecole du dimanche à l'a Cure.
ECOLES DU DIMANCHE , a 11 h., dans les Collèges de la Charrière,

de l'Ouest , Primaire , de la Promenade et à Beau-Site.
Eglise indépendante

TEMPLE. — 9 h. 30. Culle aveo prédication, M. Luginbuhl.
11 h. Catéchisme.

ORATOIRE. — 9 h. 30. Culte avec prédication. M. von Hoff.
LES EPLATURES (TEMPLE ). — 9 h. Culte avec prédication. M. J.-

D. Burger.
CHAPELLE DES BULLES. — 14 h. 30 Culte.
SALLE DU PRESBYTèRE. — 9 h. Réunion de prières.

Mercredi 20 h. Etude biblique.
ECOLES DU DIMANCHE. — 11 h. du matin : à la Croix - Bleue, aux

Collèges de la Charrière et de l'Ouest, à l'Oratoire, à Beau-Site
au Sentier et à Gibraltar.

Eglise Catholique chrétienne (Chapelle 6)
a h. Messe.
9 h. 45. Grand'messe. Sermon.
En semaine, chaque matin messe à 8 h.

Evangelische Stadtmisslon
(Envers 37)

Vormittags 10 Uhr und Mittags 16 Ohr Predigt
Vormittags 11 Uhr Sonntagsschule.
Mitlwochabend 20 Uhr 30 Bibelstunde.

Itischull . lletliodistenkirche (Evangelische Ereiktrehei
(rue du Progrès 36)

9 Uhr 45. Predi gt .
15 Uhr 15 Jugendbund.
Mittwocb 20 Uhr 30. Missionslichtbilder mit Thee.

Société de iciiip éruiicc de la Croix-ttleue
Samedi 10 couran t a 20 heures. Grande Salle de la Croix-Bleue .

(Progrès 48) . Réunion d'édiûcalion et de prières. Une heure de re-
t raite spirituelle. Présidence de M. Barrelet pasteur.
Dimanche 11, à 20 h Réunion de groupe présidée par M. G. de Rou-
gemont , pasteur n Areuse.

WilX&ŷ m f '. GÉ.
En*BBI PH * à -VJ
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I dissolvant de
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organise samedi 10 j uin, ^̂ ¦¦^P ŷ SHIH^W 
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mayens de Sion «¦Miel Rosa Blanche
Maison de vieille renommée 7355

Tennis, gara ge, tél. 51. Station CFF. Sion, auto-postale . Htte linhol.
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W\ * ù J3/ dans u" fi,m vibrant d'action dramatique Z dans une 9rande réalisation d'audace et d'amour 
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hlTL'OCCIDENT ! La bataille de \m%
ILJ1 d'après l'œuvre remarquable d'Henry KISTEMAEKERS h l/<aE»OrfBtt *C!.0'S«Eî «flu film en CSuSetnrs £. *F*&2
W~m Le choc de deux races — Le conflit de deux civilisations jjj T~>-r-Jci,rv*t rf=  ̂ — Jo ie — -A_GtA*0"I_1_ v ^ M
ii lin film d une almosplrêre impressionnante " Un sueciocle im<s»ul»aici l»le lf
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-, MATINEES: Samedi et Dimanche, à 15 h. 30 
^ 
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£

* |T 
~ MATINE* : dimanche à 15 heures 30 ^̂ ^̂ ^Kl^Éll

La Section des Montagnes Neuchâteloises de l 'Automobile Club
de Suisse invite la population à se rendre en masse à la Vue-des- mn».^
Alpes, demain , pour assister à la plus formidable compétition m û
sportive de la région. JPWaI

Plus de 60 concurrents en catégories: TOIIfiSIt ltt
Première manche : premier départ de Valangin, matin, â 9 h* 30
Deuxième manche : premier départ de Valangin, après-midi , â 14 heures
ADULTES : FR. 1.- ENFANTS : FR. O.So P 10642 n 7236
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A la demande REPRISE du SUCCÈS le plut ref eifflttant
Location : TÉLÉPHONE 2.21.40 7362 Location : TÉLÉPHONE 2.21.40
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Lunettes spéciales
pour masques à gaz

I». DERME R, opticien, rue de la Paix 45. 15330
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V ce sentiment de re- '$$.
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II ;, B A L L Y !  ;•§£,
j;':*;. Nous avons toujours le plus nrand dioix en ;:;:j:j;j
iW;'-:''* diaussures BALLY avanlaqeuses. ' ;ji|
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W SRI rï la B ¥\ i=un'i:ulalre de Gléresse. Superbe
'* •*! la l' I ' 8_H but d el('-:ursion ' Vacances Idéale*.
B AS BÂ Bm £k§ WP Chambre et pension ir. 6.-. Garage
_q__ W_______ WBm ProspectusTâ tâdhone 7 23 83. F. BRAHD , rrop.
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Tranquilit è ^ ĵ l  ̂ /A BÏÏp

la région du LŒTSCHBE .RG , le cœur de l'Oberland bernois j |

vmiti !
Esînwnwtf

Son château Sa plage
Lieu idéal de séjour et de repos à prix I
avantageux. Renseignements auprès de la
Société de Développement Esta-

,:¦. / .. vayer. AS 7843 L, 3566

HiSiiôfelderOurs
Ses spécialités : Poissons <in lac. Truites vivantes. Clui i-culeri e île
campagne. Vins de choix. — Se recommande : E. Hirt nron 6590 i

lei Hi-Ue el Terrasse
Vue ini-oiniuir ililn 4- Dami-niii-'***; nos siioci ilnés Tél. «il oblW 1

AUTOCARS DU VAL-DE-RUZ
l'éléphone 7.1155 C E BB W i E W  Téléphone 7.13.55

imr EICil§iOTS ~W
Sociétés écoles, etc. Faites appel à nos service».

BRASSERIE DE L'AIGLE
Téléphone 300 S T. IM I E R

Truites et brochets au vivier
Pet i ts  coqs à la broche

1567b - et s e s  sp éc ia l i té s -

' ¦¦¦ - '&& Bepos et joyeuses vacances au bord uu lac ^SagS
mÏÏ donc.au bord du bleu lac de Zoug à «9

f l'Hôtel Rigî , Iiiii» 1
Wg Bain de soleil dans la maison même. Pension dès 'H
m fr. 7.—. — Demandez prospectus. asl02Lz 6595 n

P H  U 11 I (KAMDEBIAO
m. n - ..(31 I 1» I* D' ancienne réputation , remise a

&/V VT D B? E&T BT AT l elat l1e ne,l f ' bonna cuisine hour-
P" 9 fl S fl B  ̂ W f f  |m| «eoise. Pension complète depuis
S 11 | 'Si 1 I. 1 lr. 6.—. A 5 minutes de la Rare.l *Mm"**m*1"m'*w  Si mamnih, Mlle Lydia I.aginbilhl

V^W^Il de 2Urich
ilôtfel el ins île l'Ours

Etablissements avec tout conlort. Sources et bains dans la
maison. Situation t ranquille. Pension depuis fr. 10. Tél. 3.31.78
Prosp. par Famille K. Gugolz-Gyr. — Place idéale pour sta-
tionner, en visitant l'Exposition nationale. SA 7i)71Ba 5334

SEJOUR CLARENS-MONTREUX
On reçoit dans bonne famiH» . pensionnaires pour vacances
ou convalescence . Cuisine soignée, (jontort. Jardin. Arran-
gements pour famille ei suivant durée. 3319

Mme GRANDJEAN, «Les Vanils» . Clarens. AS 7768

A VENDRE
entre N yon et Genève

Café-
Restaurant
3 appartements, 'i grandes
salles. Terrasses. Fr.
15.000.— nécessaire. Pos-
sible installation boulan-
gerie. - S'adresser Etu-
de Mayor et Bonzon,
Notariat - gérances,
Nyon. AS 8*(.*w L 6884

CASINO MUNICIPAL t
BESANCON ffïïoWf»
j r jhr  i  ̂ -iCATt oLAcicrt
HI >%-̂  IoRoiesiRt¦ ATOUCTIOH*

^̂ SBfe'S&âl II I A Çi0.,JLETTt'
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Propriétaires!

Savez-vous qu 'en meltani
ilans vos appartements un
Galo D. F„ vos chances
de loner s'auRra enlent 1? i

Î -

j fe. Calorifère D. F
illl tion sulase

ill l I lial , 'n 'is bleu
iMi chauffer éco
jlgr nomiquemeni
mtW un appariH-
S9^' ment de plu
5? sieurs pièces

Renseignements el prosntc
MIS eratuiis â 7189

nui Frères
I_a Chaux-de Fonds
Tél. 2 28 7(1 l iHumri *  'i 'i

Trousseaux
Il reste encore quelques

jolis trousseaux complets, très
légèrement défraîchis , mais de
première qualité , que nous
offrons très avantageusement.

Trousseaux à 130.* fr
225.. •
295.- »
495.- »

(Ces trousseaux sont aussi
vendus détaillés). — On peut
faire réserver la marchandise.

Chez Walther
MAGASINS OE u
BALANCE S. A.
Léopold-Robert -48-50

La Chaux-de-Fonds

On cherche
2 à 3 génisses pour l'estivage.
— S'adresser Eplatures-
Jaune 99. 7375

ff têt»
sans caution à fonction-
naires et employés fixes,
accordés de suite. Discré-
tion assurée, — Ecrire au
BUREAU de CREDIT S. T\.,
Grand-Chêne 1, Lausanne,

Baux a loyer Imp. Coorvoîii

il hu
soutirant d'erreurs de jeunesse
oa d'txcéê de toafa nature , H le
plus grand Intérêt i lire l'ouvrage
d'un médeci n spécialiste , sur
causes, suites et traitemeni de
l'épuisement sexuel . Prix b'r, 1.50
en timbres-poste , franco. — Udt -
liou Sllvaoa. Herlwau 4&'A.

Radiuiti
Vente et pose l'A Vii
Tous lea genres

TISSOT, nord ie?

Boucherie

Sociale
Ronde 4

7387 la livre

Tries un
cuites Sa XU

Lauins î BOdu oav« laW

Wj isZifl
ADitlISIRATIOtl Ot L' IMPARTIAL
< ' <>mpte <le Choques iiostau»

IVb 329

Chaises longues, pliantes
comme modèle .. Fr. 10.50
Autres genres jusn u'à lSSO

f ^ o 4 m e u i ê mm t &~ -y\
12 rue du Parc Tel 211.70

Choix...
Mi...

Dualité...
Pour vos joli es robes...

Laineltes fantaisie, dep. 0.65 1
Vistra » » 125 »
Reps » » 1.45 »
Soieries » » 0.95 »
Lainages » » 1.95 »
Toutes /es nouveautés

au plus bas prix

Chez Walther

Magasins IS
Balance S. A.
Léopold-Robert 48-50

La Chaux-de-Fonds

Le grand spécialiste
des t/ssus. renommé
pour ses choix et ses
qualités. &m

imprimes en tous genres
IMPHIMEKIE COUKVOIIHttlt

çJdewGvk
lebas de qualité M\

/f

ifcMw PLACE NEUVE 2



Pour l entretien d'une iii-opr.iéle,
on cherche pour le i l  juin

Concierge-
Jardinier

Préférence sera donnée -*< ménage
sérieux , au bénéfice d' une pelite
retraite ou dont le travail laisse-
rait suffisamment de temps libre.
Loyer gratuit et petite rému-
nération. Possibilités de gains
pour la femme. — Faire offre
écrite avec photo et références
sous chiffre P "i466 IV, A Pn-
bllclla». IVeacliàtel. 7284

Hôpital du canton engage-
rait

PERSONNE
intelligente pour travaux de
bureau (comptabilité exclue)
et comme aide à la tenue du
ménage. — Adresser offres
manuscrites avec prétentions,
sous chiffre P 531-13 L, à
Publicitas, Lausanne.

7356

Pousse-Pousses
et Poussettes

«Woga», voilures de lre qualité ,
beau choix. — T. Dubois-Perrin ,
rue Jacob-Brandt 6 (face an sous-
voies). 7370

On demande de suite

Régleuse
très capable pour Breguet. con-
naissant le point d'attache. S'a-
dresser à Ogival Watch , rue de
la Paix 87. 7363

Pois ie senteur
belle potée de 10 à 12 plantes ,
toutes teintes. 50 cts. la potée.
P. BECK, Horticulteur - Fleuriste

I Gare C. F. F. 7406

Motos-Vélos
Révisions, Réparations
Vente. Prix modérés
R. BESSIRE

115, rue Numa-OrOZ (Entrés par la cour)

Timbres-poste
Je suis acheteur de tous timbres '
posle. Suisses et étrangers , même
communs. — M. Tripet. pas-
teur. Bevalx. 6731
,MM,M lltlt lMII<IIIHI,MI,MIM„l

Baux à loyer imp. Courvoisier

GYGAX
Tél. 2 21 17 Ronde 1

la livre

Petits coqs nouveaux 2.40
Poulets de grain 2.20
Poulets de Bresse 3.—

monibès

Poules tendres 1.70
Cannetons nouveaux 2.30
Pigeons gros la plèce 2.50
Lapins du pays 1.55
Bondelles vidées 1.50
Palées vidées 2—
Brochets 1.8Û
Filet de perches 3.50
Filet de sandres 1.40
Filet de dorades 1.40
Filet de cabillauds 1.10
norvégiens,

Colins français 1.50
Saucisses de Payerne

au foie <-l a la viande
Marchandises très fraîches.

Le magasin est ouvert
le dimanche matin de 91/.
à 11 Va heures. 7389

A vendre aux Verrières
une

propriété
à l'usage de café, petit rural
et appartement, conviendrait
spécialement à marchand de
bétail, charron ou autre arti-
san. On céderait sur demande
aussi cinq poses de terre. —
S'adresser au Café Monta-
gnard , Les Verrières,
(Neuchâtel). 7330

A vendre à Chêne-Bourg
(près Genève)

VILLA
de o pièces, tout confort. —
Ecrire case postale 2916, Chè-
ne-Bourg, Genève. 7240

d^M ÊfaBM B̂ BwWWBlta^M
en 12 à 24 mois , sann caution.
avantageux , rap ides , discrets.
a Ion ct tonnai re , emp loyé a trai-
tement fixe et a personne solva-
ble. Références a La Ghaux-de-
Fonds Va sur place. Timbre ré-
ponse. Banque de Prêt» S. A..
Paix 4. Lausanne 6181

Placesvacantes
nanti toutes Prunelles. Demandez
les conditions gratuites de l 'Ob-
servateur de la Presse, de
Lncerne. Kétérences de tout pre-
mier ordre . SA 322 Lz 790

AUI©
6/8 HP . occasion . Pon état, est
demandée. — Offres avec prix
sous chiffre A B 7*299, au bu-
reau de I 'IMPARTIAI.. 7299

M&tiilSIN
A louer pour le 31 octobie le magasin rue Léopold
Robert 19, côté ouest. — S'adresser à MM. J. J.
Kreutter. 7W7

Epicerie importante
à remettre dans petite ville vaudoise au bord du Léman, affaire
de 1er ordre, commerce de vieille renommée. — Ecrire sous
chiffre J. 27838 1. à Publicitas, Lausanne. 7415

HOTEL mm EA POSTE
Samedi IU j u i n ,  en soirée. Dimanche I i j u i n ,

apéritif , mat inée  et Moirée

CONCERT
ORCHESTRE ROGER ET SES BO V S. i 416

TSflltffel H Samedi soir:

Il DANSE
I W ^& WÊÊ m Dimanche dès 15 et 2U beures

CtDNCERl DUO - MUSETTE
JARDIN OMBRAGÉ. Se recommande. U. Qlgon.

Restaurant des Sports
Charrière 73 W. Messerli

Dimanche 1*1 juin dès 14 b. 30

Grand Concert-Kermesse
0paf,aisé Société de Musique "LA LYRE"
JEUX DIVERS - ROUE AUX MILLIONS - BELLE MÈRE , ETC.

Consommations de 1er choix
7421 Se recommande, la Société et le tenancier.

IA -1 Ut I IIOIJIML H
0
ô""?SonimeVheim

Maison rénovée et bien située près de la plage de Ttioune.
sp lendide vue sur le lac et les montagnes bernoises. Chambra
avec eau courante. Bonne cuisine soignée. Orchestre permaneni
Prix fr. 7.— à 8.— Demandez les prix «tout compris» ei
ie prospectus illustré par Famille Glauser . 5800

.¦̂ ^-̂ _ B̂ l̂HH n̂HHMHM*'*-*-*B*t*i'-*-*-*-*H-nHnMMi^MHI _̂ Ĥnfe

EpiioilÉDÉ
Jusqu'à fin août 1939, chaque

client taisant un achat de tr. 7.-
en espèces au magasin de chaus-¦ sures, rue Léopold-Robert 33,
, AU CHAT BOTTE", et dont les achats
auprès de la Société atteignent
fr. 100.- (taux 10 o ou 6%) peut
participer au tirage au sort don-
nant droit à une visite à l'Expo-
sition Nationale Suisse. 74os

Participez au tirage au sort.
Voir le règlement dans tous nos magasins.

LA CHAUX-DE-FONDS

Plauricc Balimann
pédicure spécialiste, diplômé officiellement

Léopold-Robert 61 (entrée par la cour)
Téléphone 2.28.03 7368

île retour
Fabrique Le Phare, rue Léopold-Robert 9 a

demande

remonteurs de
chronographes

Travail suivi. 7428

Séj our agréable au bord du Léman

Pension Famille "Clos Rosier"
ST-LEGIER s. VEV EY
BELLE SITUATION. JARDIN OMBRAGÉ
CUISINE SOIGNÉE. PRIX DE PENSION . Fr. 5.50 et 6.—

USINE à vendre
Seine Inférieure (France) environ 400 m2 couverts
conviendrait pour décolletages, petite mécanique de
précision. Main d'œuvre avantageuse. Prix intéressant.
— Ecrire sous chiffre C. O. 6277, au bureau de
I'IMPAR riflL. KOT
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> . — 

CARROSSERIE
WILLY k X:2

BERNATH
LA CHAUA-DE-FOND/

TOLERIE - PEINTURE • MENUISERIE - SELLERIE
Constructions et Réparations - Equipement extra moderne
Boucherie 0*12 Téléphona 214 31

:̂.
0
e
w
:L

N,Ee
u
T

EL0 S 
CHAUX-DE-FONDS 111 contre COMETE 11

Dimanche 11 fuln 1939. à 9 ta. 45 . Terrain «lu W. C. IE PARC . Entrée Fr. 0.50 7413

EMPLOYE
Intéressé

pour fr. iO.OOO — est
recherché par commerce
de comestibles de Suisse
romande. Possibilité de
se créer situation d'ave- '
nir. — Offres et rensei-
gnements sous O F. lOo-i
L. à Orell Fussii-
Annonoes, Lausan-
ne. 73;*>4

Hôtel de la Balance
(sous la Vue-des-Alpes )
Dimanche 11 juin

Bons repas
depuis tr. 2.SO

Consommations de choix

Saucisses â rôtir
BeHinefs
Se recommande, lid. Mouiller
7a?6 Téléphone 7.12.94

A louer
Quartier du Versoix

Pour époque a convenir:
Omo (SfadO 3 chambres , w.-e.
ÛlUG GldgG inlèrieurs, lessive-
rie moderne.

Pour le 31 octobre 1939 :
¦i oP Hn6a 2 chambres . w. c.
ICI OlttgG intérieurs , chaul-
lage cenlral , lessiverie mo-
derne.
S'adresser i Mme Ed. Fetterlé.
rue du Premier Mars 14c 7217

Moni mollïn
A louer 2 appartements, un

de 3 chambres (fr. 45.— par
mois) et un de deux chambres
(fr. 2o.— par mois), eau com-
prise, jardin, dépendances , li-
bre de suite. — S'adresser à
M. Charles Jeanneret
père, Montmollin. 7213

Beaux logements
quatre pièces et dépendances, vue ,
soleil, 65 fr. par mois et un de
2 pièces, remise et grand pré.
fr. 25 par mois. — Grand-Rue 38.
2me étage. Cormondrèche. 717*

Jolie pie propriété
Avendre , à la Béroche, mai-

son genre chalet . 4 chambres , dé-
pendances , chauffage central, jar-
din, verger (1100 m') et garage.
Propriété tout à fait indépen-
dante , soleil et superbe vue. Prix
exceptionnel fr. 17000 — . Faci-
lité de paiement. — Etude H.
Vivien, notaire. St-Anbln.

7358

Achetons d'occasion

machines â régler
ou ronds de machines à régler.
— Offres avec prix , sous chif-
fre D C 7314, au bureau de
L'IMPARTIAL. 7314

D. K. W. 1938
4 places, décapotable , partait étal ,
peu roulé. A vendre par par-
ticulier. Prix intéressant. - Ecrire
sous chiffre H. A, 7321, au
burean de I'IMPARTIAL. 73*.'*1

JÊL WJr W***
Oaklandien parfait état,

4 pneus neufs, taxes et assu-
rances pour 1939 payées, a
vendre très avantageu-
sement. — S'adresser à M m «
Léon DROZ , rue du Nord 183a.

7402

Graphologie
Mme Berthe Duboin. autor i -
sée rue de Hasse. 2, Génère;
indi que vos réussites et chances:
vie commerciale , privée , senti-
mentale . Indiquer date naissance.
Prix Fr. 3.51) plus port , conlre
remboursement ou timbres. —
Ecrire à Caae Stand 30 0.
Genève. ' lo'ii

Colporteurs
Si vous voulez avoir du

succès, donnez votre
adresse. Articles très in-
téressants pour la ville
comme pour la campagne.
P. T. Junodi rua de
l'Avenir 54, BIENNE.

7414

Economie
Notre installation modèle.
Nos procédés modernes.

tom
nous permet d'offrir du
meuble de qualité au
prix de fabrique.
Sans engagement deman-
dez-nous un devis. Exposi-
tion rue César Roux 14.
La Fabrique de Meubles

EEIDI
Lausanne 7399

RESTAURANT DES ENDROITS
Samedi IO juin dès 20 h, 30 et dimanche 11 juin

D A N S E
Orchestre Anthinéa samedi permission tardive

SlsTr̂ o CONCERT- KERN ESSE
par le * .lub d'Accordéons ,, L'Abeille "

Se recommandent la Société et le tenancier. Aucun revendeur ne sera
toléré sur l'emp lacement de tête. 7417

Pour la montagne TlnS
Une chaussure

KIIRTH
Grand choix pour dames, mes-
sieurs et enfants.
Prix les plus avantageux.

I JCuhtd
La Chaux-de Fonds



Commissionnaire ffj ftïï:
heures d'école. — S'adresser à la
Confiserie Grisel, rue Léopold
Robert 29. 7275

RnilliPV *** lou8r •*"•* chambres et
DUUurj. cuisine meublées pour
vacances — S'adreaser à Mlle S.
Dessouslavy, Boudry, Pré Lan-
dry. 7323

A lflllPP Pour ia "̂  octobre, rez-
1UUCI de-chaussée de 3 oham-

bres, ouisine, dépendances, plein
soleil, jardin. — S'adresser rue
des Frànes 4. 7379

A lflllPP lo8bment 2 pièces, cui
Il/Uol sine, dépendances. —

S'adresser rue de 1 Emancipation
47, au rez-de-chaussèe. 7369

Â lflllPP Pour de 8l"*e ou 31 oc
1UU0I tobre. Ravin 9, beau

ler étage de 3 pièces, corridor,
alcôve, w.-c. intérieurs, balcon ,
au soleil. Un Sme étage, même
disposition. Prix avantageux. —
S'adresser rue des Tunnels lB
téléphone 2 18 63. 7381

l lhamhi p  * out confort , en '¦'UliaillUI g, louer â Monsieur tra-
vaillant dehors. — S'adresser an
bnreau de 1MMPJJ*ITML. 7401

A npiid pp ¦fant" d'emploi, une
ICUUIC malle de voyage , jau-

ne, peu usagée, 90 cm. long, 50
cm. large, 46 cm. haut. — S'a-
dresser au burean de I'IMPAUTUI..

.' . . ¦ 73§7
HAIn à vendre, mi-course, vert ,
IClU freins tambour. 3 vitesses,
guidon plat , complet. — S'adres-
ser Passage Gibraltar 3b, au rez-
de-chaussée , a, droite. 7427

Mn ncCûltf l  ue luxe - modèle 1.938
rUUùùCllC en parfait état,* est a
vendre, — S'adresser après 19 h.
rue du Nord 43, au 2me étage , n
gauche. 7262
\TAIn enfant . Allégro, à vendre.
IClU _ S'adresser rue du Parc
134. au sous-sol . 7430

Â nnnr lnn une cuisinière a gaz
KCilUi e émaillée blanc fr. 40 -

un réchaud à gaz 2 feux aveo ta-
ble fr. 6.-, un lustra fr. 15.-. —
S'adresser rue des Moulins 5, au
plainpied , » gauche . 7259

PpPfill depuis lundi , petite chatte
ICI  UU siamoise. — Prière d'avi-
ser Temple-Allemand 13. sons-sol
gauche. 7372

Peur Jeune ménage soigné de deux personnes, on
cherche 74*u

DONNE il TOUT ÏM M
sachant bien ouite. Fort gage. Entrée fln juin ou date à conve-
nir. — Paire offres à Mme Georges Blum. rue du Nord 118,

Rûdo
une

pepfeèfibn !

Etat civil do_8 jn in 1939
Promesses de mariage
Girardier , Max-E -imond . mé.-

canicien et Cattin . Jeanne-Hélène
tous deux Neuchâtelois . — Douze
Wiibert-René-Augusle , chauffeur
d'-îuio . Bernois et Vuille . Nar-
cisse-Jeanne , Neuchâteloise.

Décès
9220 Robert-Nicoud . Mare-Ben -

jamin , époux de Marthe-Ellsa .
née Rognon , Neucliâielois , né le
10 mai 1887. — Incinérât. : Boas ,
Louis-Armand , époux de Cécile-
Emma née Darbre , Bernois, né
I H 2 août 1884. __^

Etat Civil dn 9 j uin 1939
Naissances

Benoit Jeun Pierre , flls de Ro-
bert-Ul ysse, agriculteur et de
Laure née Jacot . Neuchàlelois. —
Pfenniger Jean-Samuel , flls de
Kmile -Hermann , professeur et
exnert-comptable et de Suzanne-
Elisa née Cellier, Lncernois.

Promesse de mariage
Monnier Pierre - Erancis . em-

ployé de commerce. Neuchâtelois
et Kadaut Edith-Madeleine , Fran-
çaise.

Mariages civils
Katz Grigori-George s , commer-

çant , Neuchâtelois et Brepson
Anne-Elise, Luxembourgeoise. —
Augsburger Charles-Albert , com-
merçant. Bernois et Etter Frieda ,
Fribourgeoise. — Vonâsch Wal-
ter-Kurt . commis. Argovien et
Dubois Marcelle-Lina. Bernoise
et Neuchâteloise. - Glauser Théo-
dore-Ernest , boitier. Bernois et
Henzi Germaine-Mlna , Neuchâte-
loise.

Décès
9221 Kummer Adolphe, flls de

Antoine et de Thérèse née Kirch-
graber, Wurtembergeois. né le
13 avri l 1865. - 9222 Weiss Louis-
Oscar, âls de Léo et de Mathilde
née Gfeller, Neuchâtelois , né le
23 décembre 1880.

Education Physique
Féminine

M.& S. Graber
Studio Serra 65 Tél. 2.11.57

Culture physique
Source de vie et de santé

Cours spéciaux pour enfants
: depuis 4 ans 6910

Superbe occasion
Pour cause de départ, à ven-

dre une
chambra à coucher

avec ou sans li ierie , ainsi qu'une
chambre à manger

toutes deux modernes et à l'état
de neuf. — S'adresser à M.
Emile Berger • Ryter.
Villeret. — Même adresse è
vendre un vélo neuf. 7420

On demande à acheter
d'occasion un

extracteur a miel
en parfait état de marche — Fai-
re offre avec prix sons chiffre A.
B. 7156 au bureau de I'I MPAR -
TIAI . 7156

Chambre
indépendante est demandée â louer
de suite, quartier Métropole-Abeil-
le. — Offre sous chiffre A. B.
7380, au bureau de I'IMPAR -
TIAL . 7380

CARTES DE VISITE

PREPILPII
pour

Z U R I C H
ép utilisant les
produits vendus par

l» DROGUERIE

ROBERT
FRÈRES

Marché 2. Tél. 2.14.85
S. E. N. -ft J. 5 %

Sage-femme
Garde-malade

Mme Béguin Bianca
Diplômée de la maternité

de Lausanne 1926

PAIX 8» 628rt

Tél. 2.3B.03

Accouchements
Ventouses - Piqûres

Veilles

jolie maison
de campagne

de construction récente et BO
lide, 4 cbambres, eau, électrici-
té, est à vendre à Chambrelien
situation tranquille, abritée,
ensoleillée, aveo 3500 m 2 de
terrain en prés, bois et jardin
clôturés. — S'adresser à M.
Fernand Prêtre, rue Numa
Droz 64. 743J

Sommeliêre
expérimentée , sachant l'allemand
et le français eherche plaoe de
suite. — 8'adresser » Mlle Mina
-i çhlaffli . rue du Stand 4 7426

Uans jolie villa , avec tout con-
fort, cour, jardin , elc , on pren-
drait pendant le.s

vacances
quelques jeunes garçons désirant
apprendre ou se perfectionner
dans la

langue allemande
Bonne pension. Prix (r. 4.— p

jour , tout compris. Evenluelle-
ment leçons privées. Références.
— Ecrire à M. A. Feigenwinter,
instituteur . THERW1L. (Bàle
Campagne) . 74B3

+ 
Croix-Bleue
Samedi 10 courant

, à 20 heures

Réunion d'édification
et de prières

par M. Barrelet , pasteur

Dimanche 11 courant

Réunion
«¦•e âr-oueves

présidée par M . de Uougemonl
pasteur a Areuse.

La musique et le chœur prête-
ront ieur concours. — Invitation
cordiale. 7410 .
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... prise
demande
pastilles
lus gommé
qualité...

GURTNER
195

i ±Konca4_ /
t 2 et 4 \
f picots ï

les 100 mètres
7.30 7.80 9.- 19.-

GrMages - Fll de fer
Agrafes, etc.

aux meilleures conditions
5 "/• escompte S. E. N. & J.

NUSSLE
Grenier 5-7 Tél. 2 46 32

Journaux illustrés
I e i  Revues à vendre anrés

lecture a 30 cts le kg. ll&ilo
LIBRAIRIE LUTHY

Beau choix de

VELOS
avec changement de vitesses

Pour dames dep. 150.-
Pour hommes it 145.-

urni
Serre 28

A louar è

FENIN
(Val-de-Ruz), pour la mi-août
et dans maison tranquille, ap-
partement au ler étage compre-
nant trois cbambres, ouisine,
ohambre haute, galetas, oare et
Jardin potager — S'adresser à
Mme veuve Une Jeanne-
ret, au dit Heu. 7048

Ecurie-remise ur
prix fr 11.— par mois. — S'a-
dresser au bureau de.riuPAftnu,.

7371

Qftmmoliôr p *sa*»hftn' l«s dan*oU_lll-lbll0l *B langues et connais-
sant le servie* est demandée.
S'adresser Calé des Alpes.

Téléph. 219 16. 7412

Él
Tout comme le fabricant
d'articles de marque
l'imprimeur se protège
aussi par une marque

<£amaK t}ue
DU BEL IMPRIME SUISSE

- •• •" - ' r ' .* . '

TYPO - HÉLIO
en tous genres

Imprimerie Courvoisier
Journal L'Impartial S.A.

Tél. 218 95
! La Chaux-de-Fonds

fH Timbres
\œ_l_f caoHlofi ouo il luttai
W Dateurs

•, -33 Numérote-ors

Ar Cluthy
CJj^̂  ̂fin Léopold-floberi <8

J'ai Inroquo rEtornel dan. ma d- tr_ «-
¦ «l «I II m'« IMUO<.

Les parents, amis et con-
naissances de

Monsieur Adolphe Kammer
ont le chagrin d'annoncer son
décès survenu jeudi 8 juin à
13 heures.

La Chaux-de-Fonds,
le 9 juin 1939.

L'enterrement, AVEC SUI-
TE, aura lieu -samedi IO
courant, à 13 h. 30. — Dé-
part de l'Hôpital. 7391

Lu Société d'ornithologie
« La Volière » a le regret de
faire part a ses membres hono-
raires, actifs et passifs, dn décès
survenu par suite d'accident de

Monsieur Louis Weiss
membre actif de la Société,

L'enterrement. AVEC SUITE,
aura lien dimanche 11 juin, â 13
beures 80.

Départ de l'Hôpital. , 7418

Le Syndicat des Ouvriers
des Service» Industriels a le
pénible devoir de faire part à ses
membres dn décès de lenr re-
gretté camarade

Monsieur IIIBJ BOSS
Monteur à l'atelier du gaz

L'incinération, SANS SUITE.
aura lien samedi 10 courant,
i 15 heures.

Les camarade* sont priés de «e
rencontrer nombreux au créma-
toire.

Domicile mortuaire : Rae dn
OouhN 11.
740 1 Le Comité.

'' Les entants et familles de feu Madame veuve *$£
t .: ] Berthe Pauli, profondément touchés des nombreu- s3a
i M ses marques de sympathie reçues durant ces jours de jSjl
È; '•>{ pénible séparation , expriment leur vive reconnaissance H
'- * . . ! a toutes les personnes qui Jes ont entourés et qui ont raS
jfcj pris part à leur grand deuil, 7382 f y M

____ Noui rtoherohons do nouveaux oioux., un* Wtt
Wp à nouvolla terre oh la juntice habitera. |Sa3|
K ..] Repose en paix, oher opoui et papa.. *̂»

t - < Madame Cécile Boss et sa fille, Mademoiselle Angèle §pî
nng Bos3 ; ¦ ÏS3
|K'j Madame veuve Adeline Boss . à Chambrelien ; Hj
ggîl Monsieur Fritz Boss, é Sonceboz; pal
[ ' . ; Monsieur et Madame Fernand Boss et leurs enfants ; ft|l
r ? Mademoiselle Eglantina BOBS , à Zurich ; KSS
' * Mademoiselle Bluette Boss et son fiancé. Monsieur Wm
;*• ' j Roger Frasse. a. Neuch&tel ; ÏÏ _S¦** * * .] Monsieur Alfred Darbre, a Bolle , $M
ttéâ ainsi que les familles Boss, Darbre , Droz. Manrer, f '$$
H Duvoisin , parentes et alliées , ont le chagrin de faire H
}'. J part ft leurs amis et connaissances de la perte irrépa- MM
'¦';': '• rable qu'ils viennent d'éprouver en la personne de leur sm
££§ très cher et regretté époux, père , frère , beau-frère, «nele, sm

1 ' : cousin et parent , *̂H

I Monsieur M IKMlini I
j \ que Dieu a repris à Lui, dans sa 55me année, après *j |
, ] une pénible .maladie, supportée avec courage. ;.-***¦%
i ! "- La Chaux-de Fonds, le 8 juin 1939. ¦

$§
WM L'incinération. SANS SUITE, aura lieu le samedi |H
', ' ' IO courant, à 15 h. Départ du domicile ft 14 h. 45 y - M
i^ 1 Une urne funéraire sera déposée devant le domicile H
* ' .: mortuaire : Rue du Doubs 11. 7888 |}^
¦:. .'j  Le présent avis lient lien de lettre de faire-part. «ja

Nous faisons part é nos parents, amis et connaissan- [%j
: ' ces dn décès de notre cher père, beau-père, grand-père, 'iîg
.' frère, beau-frère, oncle et parent |rc|

I Monsieur Louis WEISS I
'*'--* enlevé ft notre tendre affection dans sa 59me année, des S»
* -, suites d'un accident. |S
. Y Monsieur Emile Weiss ; Pa
L- '.J Monsieur et Madame Willy Weiss et leur flls ||j l
f M Jean-Pierre ; WjB
Si Les familles Weiss, Schutz, Perret, Bersot, Mur- m
Sra set. Fluckiger. parentes et alliées. |j|3
H La Chanx-de-Fonds, le 9 jnin 1969- tâ|

L'enterrement. AVEC SUITE, aura lien diman- I
ïi-i chs 11 courant , à 13 VJ h. Départ de l'HA pital. jjgà
j*;| Culte a 13 l/ i  heures. B̂
H Une nrne funéraire sera déposée devant le domicile * I
gf mortuaire : rue du Manùge 17. 7303 K£f
9 Le présent avis tient lieu de lettre do faire part. v&S

l̂ Madame Oscar Jeanfavre et ses enfants et petits-en- |g
jB fants et les lamilles parentes et alliées ont la profonde tafi
VfA donlenr de faire part & leurs amis et connaissances de in
|S la perte cruelle de ||g

1  ̂ Monsieur ffî

I Oscar JEANFAVRE I
H leur cher époux, père, beau-père , Irére , beau-frère, onole, mai

_W> enlevé ft leur affection après de grandes souffrances. |KJ
B L'ensevelissement aura lieu samedi, à 16 heures, ____ .
H Chapelle de l'Hôpital. f R
ïK Ï Pas d'honneurs. H
|?| Cet avis tient lien de faire-part. 7432 «l
«9 Domicile : rue du Rhéne 43 bis. 

^

ĵ 
Le Club Athlétique a 

le regret d'informer aes toi
&& membres honoraires, actifs et passifs du décès de |#S

i Monsieur Oscar Jeanfavre j
&&I Membre honoraire wjf
ÊM L'ensevelissement aura lieu samedi IO ert., è I
|̂  

16 
heures, ft Genôve. 7411 ¦

Hj Profondément touchés des nombreuaeH ¦
1̂ marques de sympathie témoignées A leur gfl

H chère et regrettée défunte pendant sa ma- IEË
$;{ ladle et la iaçoo dont ils ont été entourée O
¦ pendant ces jours de cruelle séparation, les 29
9̂ enfants 

et 
famille 

de 
Ê

Madame Vve Kossu&h-Calame m
îy prient tous ceux qui ont pris part à leur ĝ
_̂M grand deuil de recevoir l'expreNHlon -de leur wjffl

W$\ profonde reconnaissance et leurs remercie- tëB
'¦i 'y, ments sincères . 7419 |-51

'**^*  ̂ I ' ' I T ~"~~ n r - - [ i -¦ ¦ m " i , ¦ ri II IM i j  ¦¦ ¦ ¦ * * 

fT ^̂ Sl "ALLER 13ANS ONE AUTRE VlUB, C'EST StfN" %I«S NON* OIT MWRI/JE ME 'ME SENTIR SEUL l'HENftt HENRI, EN EFFET NE TAftOÉ HENRI HtéUOU BIEWfiTSU STOCTION; ĵa»£5̂  
/OL 

D
1$/ m g il DISAIT SON PERE, MAIS AVEC UN TRAVAIL FERAI BIENTÔT DE NOUVEAUX SOURIT TANDIS QU'IL FAIT PAS À SE FAIRE DES AMIS ET IL ÉPOUSE ODETTE ET VA IA PRESENTER Wt S  ) k -1 ~

f «fnfj W NOUV EAU, ENTOURE D'ETRANâERS,TU TE AMIS, JAMAIS ENCORE JE N'EN SES A8WT10NS QUOTIDIENNES IL RECCNTR& MEME SOUVENT À SA FAMILLE. SES PARENTS LUI fOKX j SL >* Jf - [& * .
î _f wf | SENTIRAS SEUL, HENRI'. Al MANQUE . ffl/EC DU SAVON SUN UÛHT. SA «0UVEUÇ AMlÉ-OOETrE. FETE ET SONT ÉTONNÉS 0'UN SI -sdlÊVjSl W ÉBu** .̂ £Ê& '

* AA \  LA MOUSSE SUNLIGHT RAPIDE SOCCÈS. // fâÈËÈi/ tfÊtè} Si I JÊËMlÊÈkK MÈ&
a.pÛM%l /rr N£TToiÊ * *r°No TOus L£5 ^ - ^^x^- KlSPWfiy r̂MBBPP̂ yfc



LE TFMPS PROBABLE
Des masses d'air froid venant du nord ont ap-

porté une sensible baisse de la température sur
tout le pays, mais en même temps, ont renfor-
cé la haute pression sur l'Angleterr e et le nord
de l'Allemagne. Pour la fin de la semaine, on
peut donc compter sur un temps sec et un ciel
parfois clair . Les possibilités d'orage ont égale-
ment beaucoup diminué.

nouvelles mesures draconiennes en Tchécoslovaquie
le discours Gafenco

En Erguel : Epilogue d'une affaire de tutelle

L'oppression allemande
en Bohême

Une aggravation des mesures contre Kladno
KLADNO, 10. — De l'envoyé spécial de l'a-

gence Havas :
Les autorités allemandes ont publié un ad-

dendum au décret émis par M. von Neurath à
la siuite de l'assassinat d'un gendarme allemand
à Kladno :

1. Le délai accordé à la populatio n p our li-
vrer le ou les assassins est p rorogé de vingt-
quatre heures, c'est-à-dire j usqu'à demain à 20
heures.

2. La prime f ixée primitivement à 30.000 cou-
ronnes est élevée à 100.000 couronnes.

3. Toute p ersonne qui connaît les assassins et
ne veut p as les livrer est p assible de la peine
de. mort.

La population de Kladno est complètement
abattue. La ville est envahie par des centaines
de camions militaires allemands et des milliers
de soldats allemands en tenue de campagne.
Des patrouilles, baïonnette au canon , ou avec
des mitraillettes, bloquent les -rues. Les restau-
rants et les cinémas sont occupés par des sol-
dats allemands. La population a seulement le
droit de circuler dans les rues centrales gar-
dées par la police.

Devant les bâtiments administratifs les cor-
dons de soldats allemands sont particulièrement
forts. Les passants sont obligés de faire de
grands détours pour arriver à destination. Les
soldats allemands dispersent constamment les
groupes qui se forment.

A 11 heures, la police allemande a procédé à
une rafle en ville. Les rues ont été bloquées. II
était impossible de sortir de la ville.

D'autres incidents
La Bohême et la Moravie ont reçu l'ordre de

ne publier que les communiqués officiels.
On signale d'autre part qu 'à Ceske Budej o-

vice, un gendarme allemand aurait été blessé
à coups de couteau au cours d'une rixe. A Na-
chod, un officier allemand aurait été contraint
de faire usage de son revolver pour se sauver
à la suite d'un incident analogue. A Zilina, en
Slovaquie , un gendarme allemand a été griève-
ment blessé à la suite d'une rixe dans un ca-
baret. Enfin , à Brno, les autorités allemandes
ont ordonné aux propriétaires de machinés à
polycopier de déclarer ces machines à la police.

Le renforcement des mesures
confirmé

Les mesures immédiates pr ises dès que f ut
connu l'assassinat du sergent de p olice alle-
mand Kniest à Kladno ont été maintenues. Les
dispositions ont même été renf orcées en ce
sens que, seules, les personnes admises dans
les rues de 20 heures à 5 heures du matin de-
vront p rouver qu'elles se rendent à leur tra-
vail ou qu'elles en revienent. Quiconque sachant
qui est le coup able et ne le dénoncerait p as
sera exécuté.

Si les assassins n'ont p as été arrêtés d'ici à
samedi à 20 heures, d'autres mesures seront p ri-
ses.
Ce que révèle l'autopsie du policier assassiné

Le Deutsche Narichtenburo communique :
Parmi les mesures prises à Kladno figure une

amende de 50.000 Reichsmark que devra payer
le rayon policier de Kladno.

Le gouvernement tchèque offre .d'autre part ,
une récompense de 50.000 couronnes pour la dé-
couverte de l'auteur de l'assassinat.

L'autopsie du cadavre a établi que Kniest a
reçu des coups de feu povenant d'armes de ca-
libres différents. On a, en effet .relevé à la
tête de la victime la trace d'une balle de 8 à
9 mm. C'est ce coup qui causa la mort. Une au-
tre balle de 6 mm. traversa une des mains de
la victime. Ces blessures, pense-t-on , ne per-
mirent pas au policier allemand de riposter.

D'après les constatatios faites sur le cadavre ,
les coups de feu ont été tirés de loin.

A la Chambre française
Quelques bonnes histoires

marseillaises
PARIS, 10. — Hier matin, à l'issue du débat

sur la prorogation du mandat législatif, la
Chambre des députés s'est fort divertie en
écoutant M. Paul Reynaud raconter d'excellen-
tes histoires marseillaises qui ont , de plus, le
mérite d'être parfaitement authentiques.

Un député socialiste de Marseille ayant vou-
lu interpeller le gouvernement, en lui reprochant
d'avoir brimé Marseille par l'envoi d'un admi-
nistrateu r, M. Paul Reynaud , sans se départir
de son calme empreint d'ironie, a cité certains
faits relevés par l'enquête sur la gestion socia-
liste dans le grand port méditerranéen.

Cette collection d'histoires marseillaises a eu
le don de dérider la Chambre, et l'interpellateur
n'a pas insisté. La plus belle est, sans doute, cel-
le-ci : une femme vendait , moyennant 20 f rancs,
des certificats d'indigence. Comme on lui .de-
mandait depuis combien de temps elle exerçait
cet étrange métier, elle déclara : « Mais, Mon-
sieur, j 'ai succédé à ma mère ! •*> Quant au fonc-
tionnaire qui lui vendait ces certificats , il a ré-
pondu au reproche qu 'on lui adressait : « N' in-
sistez pas ! i'ai agi par humanité ! »

Un tour d'horizon

La politique fle 8a Roumanie
BUCAREST, 10. — La Chambre et le Sénat

ont tenu hier matin une séance de deux heures.
A la Chambre, M. Vaj da, voïvode, conseiller

royal, ancien premier ministre, a été élu prési-
dent par acclamations. Au Sénat, le professeur
Jorga, conseiller royal, ancien premier minis-
tre, fut également élu président par acclama-
tions.

Un exposé de M. Gafenco
A 11 heures, M. Gafenco est monté à la tri-

bune de la Ohamibre, quelques heures avant
son départ pour Ankara et Athènes. 11 a exposé
la politique étrangère de la Roumanie. Il a
rappelé tout d'abord le tour d'Europe qu 'il a ac-
compli récemment parmi les pays dont les uns
sont d'anciens amis, tandis que d'autres ren-
forcent chaque j our une collaboration fructueu-
se avec la Roumanie. M. Gafenco a souligné
que la Roumanie veut collaborer avec tous; elle
estime, avec le roi Léopold de Belgique , que
les petites et moyennes puissances doivent neu-
traliser les efforts bellicistes.

L'espace vital n'est qu'une thèse. Chaque na-
tion îait obligatoirement partie de l'espace vi-
tal de ses voisins parce que, pour vivre, tous
les Etats ont besoin les uns des autres. Consé-
quemment, il convient de multiplier le» liens
économiques et d'augmenter les facilités accor-
dées au commerce.

M. Gafenco déclare ensuite solennellement :
« Notre sécurité rep ose avant tout sur nous-
mêmes. Nous ne voulons rien de ce qui n'est p as
à nous, mais nous entendons renf orcer et dé-
f endre de toutes nos f orces ce qui nous app ar-
tient. Nous sommes décidés à déf endre , même
p ar les armes, nos f rontières et l'indépendance
de notre pays. A la pr emière atteinte port ée
sur nous et nos biens, nous nous battrons. Deux
grandes puissances, l'Angleterre et la France,
ont déclaré qu 'elles sont prêtes à nous donner
leur aide si nous sommes j amais obligés de
nous défendre . Nous avons reçu cette déclara-
tion avec une profonde gratitude ; nous la con-
sidérons comme un acte d'amitié de la part de
puissances auxquelles nous sommes liés par nos
sentiments sincères et par de glorieux souve-
nirs ».

les souverains anglais aui
ftais-Dnis

Un dîner en l'honneur de M. Roosevelt
WASHINGTON, 10. — Le roi et la reine

d'Angleterre , ont offert vendredi soir à l'ambas-
sade de Grande-Bretagne , un dîner en l'honneur
du président et de Mme Roosevelt.

Les souverains seront dimanche matin à
New-York

Les souverains britanniques arriveront de-
main matin à New-York, qui s'apprête à les
recevoir triomphalement. La plupart des im-
meubles de New-York sont pavoises aux cou-
leurs anglaises et américaines.

Chronique neuchâteloise
Après l'audience de Cour d'assises

Le cambrioleur Amprimo
conduit à Genève

doit répondre d'un grave délit
L'inquiétant Amiprimio, dont la dramatique

tentative d'évasion au cours de l'audience de
Cour d'assises de j eudi a produit l'émotion que
l'on sait, est parti hier matin des prisons de
Neuchâtel pour être conduit à Genève. Il aura à
répondre prochainement, devant les tribunaux
de cette ville, d'une agression à main armée sur
la personne d'un employé de tramway.

C'est avec le soulagement que l'on devine oue
le ooncàerge de la prison a vu partir ce dange-
reux pensionnaire qui — on devait l'apprendre
hier — avait préparé une nouvelle tentative d'é-
vasion. Ayant démonté à nouveau un lit, il s'é-
tait fabriqué une sorte de scie avec laquelle il
espérait sans aucun doute démolir les barreaux
de sa cellule. La vigilance dont le geôlier, M.
Gauchat, fit preuve, déj oua fort heureusement
ce nouveau projet. Remis en sortan t de l'au-
diaice dans une autre cellule que celle où il
avait dissimulé son outil improvisé, Amprimo
s'est vu contraint de renoncer à faire de nou-
velles frasques.

A Colombier
La ffite cantonale des

chanteurs neuchâtelois
Résultats définitifs des concours à vue

Le j ury unanime attribue des félicitations spé-
ciales à toutes les sections qui ont obtenu le
maximum des points, soit 18.

Première catégorie, mention très bien,
16 à 18 points

Points
1. Mânnerchor, Cernier 16,2
2. Choeur d'Hommes, Chézard 16,1

Mention Bien , 14 à 16 points
3. Union Choral e, Bôle 15,5
4. Choeur d'Hommes, St-Aubin 14,7

Mention Satisfaisan t, 11 à 14 points
5. Echo de Chassagne, Rochefort 13,6
6. Echo du Vignoble, Cortaillod 12,5

Mention Suffisant, 8 à 11 points
7. Helvétienne. Gorgier 10,6
8. Choeur d'Hommes. Fontaines 9.7

Deuxième catégorie
Mention Très bien, 16 à 18 points

1. Union Ohorale, Couvet 17.7
2. Harmonie Liederkranz, Le Locle 16,8

Mention Bien, 14 à 16 points
3. Avenir, St-Blaise 15,6
4. Choeur d'hommes, Boudevilliers 15,5
5. Espérance, Travers 15,4
6. Union Chorale. Hauts-Geneveys 15,3
7. Echo de l'Areuse, Boudry 14,3

Mention Satisfaisant, 11 à 14 points
8. Union Chorale, Dombresson 13,4
9. Echo de la Chaîne, St-Sulpice 13
10. Mânnerchor , Couvet 12

Troisième catégorie
Mention Très bien , avec félicitations du j ury
I. Ex-aequo:

Mânnerchor Concordia , La Chaux-
de-Fonds 18 maximum

La Pensée, La Chaux-de-Fonds
18 maximum

Mention Très bien, 16 à 18 points
3. La Concorde, Fleurier 17,8
4. Choeur d'Hommes. Fontainemelon 17,7
5. La Chorale , Le Locle 17,6

Mention Bien , 14 à 16 points
6. La Gaîté , Cernier 15,8
7. Mânnerchor Frohsinn , Neuchâtel 14,8

Quatrième catégorie
Mention Très bien , avec félicitations du jury
1. Ex-aequo :

Cécilienne, La Chaux-de-Fonds 18 maximum
Union Chorale, La Chaux-de-

Fonds 18 maximum
Mention Très bien, 16 à 18 points

3. Orphéon , Neuchâtel 17,8
Résultats définitifs des concours d'exécution
Le règlement de la Cantonale prévoit l'attri-

bution des félicitation s du j ury à partir de 104
points, sur 108 maximum possible.

Première catégorie
Laurier ler prix . 99 points et au-dessus

1. Choeur d'Hommes, Chézard 103,8
2. Union Chorale, Bôle 102,9
3. Mânnerchor , Cernier 101,9
4. Choeur d'Hommes, St-Aubin 100,9
5. Choeur d'Hommes, Fontaines 99,3

Laurier 2me prix , 90 points et au-dessus
6. Echo de Chassagne, Rochefort 94,8
7. Echo du Vignoble, Cortaillod 94,2
8. Helvétienne, Gorgier 92,5

Deuxième catégorie *.,
Laurier ler prix, avec félicitations du jury,

104 points et au-dessus
1. Avenir, St-Blaise 106,7
2. Union Chorale, Hauts-Geneveys 105,7
3. Harmonie Liederkranz , Le Locle 105,2

Laurier, ler prix, 99 points et au-dessus
4. Mânnerchor , Couvet 103,9
5. Ex-aequo :

Union Chorale , Couvet 103,7
Union Chorale, Dombresson 103,7

7. Echo de la Chaîne, St-Sulpice 103,2
8. Choeur d'Hommes, Boudevilliers 103
9. Espérance, Travers 101,1
10. Echo de l'Areuse, Boudry 100,1

Troisième catégorie
Laurier 1er prix, avec félicitations du j ury

104 points et au-dessus
1. La Pensée, La Chaux-de-Fonds 107
2. La Chorale. Le Locle 104,7

Laurier ler prix, 99 points et au-dessus
3. Mânnerchor Frohsinn, Neuchâtel 102,9
4. La Concorde, Fleurier 102,8
6. Choeur d'hommes, Fontainemelon 102,3
6. La Gaîté, Cernier 102,2
7. Mânnerchor Concordia, La Chx-de^Fds. 101,3

Quatrième catégorie
Laurier ler prix, avec félicitations du jury,

104 points et au-dessus
1. ex-aequo: Union Chorale, La Ch.de-F. 107,5

Orphéon , Neuchâtel 107,5
3. La Cécilienne, La Chaux-de-Fonds 107,4

Le Comité cantonal aj oute :
Au Comité d'organisation en général, à son

distingu é président, M. Wuilleumier, à son si
compétent caissier, M. Gauchat, à notre ami et
membre du Comité central , M. Montandon , char-
gé des concours et concerts, à toutes les com-
missions, à tous ceux qui d'une façon ou d'une
autre contribuèrent à la brillante réussite de la
fête de Colombier , nous disons notre entière
satisfaction, notre vive gratitude et la reconnais-
sance de toutes nos sections et de tous nos chan-
teurs.

£a Qhaux~de~f onds
Un jubilé chez nos cadets.

Nous apprenons que la musique des cadets
commémorera les 14 et 15 octobre 1939 le 75me
anniversaire de sa fondation. Plusieurs commis-
sions se sont déj à mises à la tâche et le succès
de ce jubilé est certain.
Après l'accident des Eplatures.

Des renseignements pris ce matin à l'hôpital
au suj et de l'état de MM Beck et Leuthold , vic-
times de l'accident d'avion aux Eplatures , nous
précisent qu'une nouvelle amélioration a été en-
registrée depuis hier. L'espoir d'une complète
guérison s'accentue donc de plu» en plus.

REVUE PU J OUR
Intense activité diplomatique

La Chaux-de-Fonds, le 10 juin.
Allons-nous vers l'ap aisement déf initif , dès

qu'assuré l 'équilibre des f orces ? Ou rentrons-
nous dans une p ériode de trouble ?

Bien hardi qui saurait le p rédire. Pour l 'ins-
tant toutes les f orces dip lomatiques sont enga-
gées sur tout les f ronts. L'axe moud des récep -
tions de légions revenues d'Esp agne et des pa c-
tes à p lein rendement, ll signe des accords avec
la Bulgarie, la Yougoslavie. Il p rovoque de re-
tentissantes déclarations de Franco et de son
ministre Suner, qui si elles étaient crues enchaî-
neraient déf initivement Madrid au char de Ro-
me*. Qu'y a-t-il de vrai, de substantiel, d'assu-
ré de f ondé là-dedans ? Et quelle est la par t de
bluff ? Bien diff icile de démêler . Cep endant il
ne f ait guère de doute que la nécessité d'agir
et d'agir vite harcèle les dictatures. D 'où l'o-
bligation de réaliser et p eut-être de revenir â
la méthode des coup s de boutoir qui s'avère
chaque jo ur pl us diff icile et p lus dangereuse.

En f ace de ces initiatives de l'axe, quelles ac-
tions ou réactions f ranc o-ang laises ?

On lira en deuxième p age le réswné des dis-
cours p rononcés p ar  MM.  Chamberlain, Halif ax.
Simon, auxquels s'aj oute ce matin une déclara-
tion exp licite de M. Bonnet. La France est déci-
dée â p oursuivre en Esp agne l'exécution des
accords qitelle a signés. Elle va s'entendre avec
la Turquie et eUe ne p oursuit aucune p olitique
d'encerclement. Son seul but est le resp ect des
droits de toutes les nations.

Mentionnons encore un resserrement nouveau
des liens avec la Pologne et des déclarations
sur la p olitique extérieure de la Roumanie p ar
M. Gaf enco. Cette f ois Bucarest a pris nette-
ment position en proclamant sa volonté de s'ap-
puyer sur la France et l'Angleterre pour assurer
sa liberté totale et l'intégrité de ses frontières.

Le mystère russe,
Cependant, il faut bien le dire, le mystère

russe reste entier.
Une f ois de p lus le gouvernement de Moscou

va être saisi de nouvelles pr opo sitions, essen-
tiellement anglo-f rançaises. Londres marque
une pr éf érence très vive pou r une f ormule éta-
blissant Que chaque contractant p eut compt er
sur la garantie d'assistance mutuelle des deux
autres signataires, lorsque l'un d'entre eux s'es-
timera menacé. Cette f ormule donnerait donc
entière satisf action à la Russie.

Mais Staline Vaccep tera-t-il oa ne trouvera-
t-il p as autre chose !

On Usait Mer dans « Paris -Mid h des p ré-
cisions singulièrement trousblantes sur les « des-
sous » nasses ;

« Certains des collaborateurs les p lus intimes
de M. Staline, tels M. Jdanov , p résident de la
commission des Aff aires  étrangères du Conseil
supr ême et M. An drej eev. qui vient d'être nom-
mé président de la commission du contrôle sovié-
tique, sont des partisans acharnés d'une com-
plète neutralité soviétique dans le conf lit qui
p ourrait se pr oduire entre les deux blocs euro-
p éens. Et ils insistent auprès du dictateur pour
qu'il fasse ou bien traîner les pourparlers en
longueur pour pouvoir rej eter ensuite la respon-
sabilité de l'échec, devant l'opinion publique in-
ternationale sur l'Angleterre et la France , ou
bien pour qu'on profite de l'occasion pour poser,
avant la signature du traité , de nouvelles con-
ditions susceptibles de créer des difficultés in-
surmontables ».

On saura bientôt ce qif il y a de f ondé ou
non dans ces accusations p uisque le délégué an-
glais M. Strang va p artir p our Moscou. Mats
le double j eu de Moscou surprendrait-il beau-
coup ?

Les incidents de Tchécoslovaquie,

Enlin tl f au t  bien signaler comme un premier
p lan dangereux de l'actualité les incidents de
Tchécoslovaquie.

Si le Fiihrer croyait avoir sans autre soumis
les Tchèques, il se tromp ait. La f aute immense
de l'annexion d'un p eup le slave et libre com-
mence à se p ay er. L'opp osition muette du début
s'est aggravée. Une p rop agande murmurée,
masquée et p arf ois manif este — p ar la p resse
— s'est organisée. Et comme le « Neue Tag »,
organe princip al des Allemands du p rotectorat,
écrivait que la nation' tchèque n'avait p lus aucun
rôle off ensif ou déf ensif à j ouer, le « Narodni
Listy » lui rép ondit : « Une nation comme la
nôtre d'accentera p as d'être p oussée à une vie
misérable. » Les incidents qui se sont p roduits
et qui se multiplient sont la résultante de cet
état de choses.

Le chancelier Hitler a créé une nouvelle Al-
sace-Lorraine. Mais croit-il vraiment réduire les
Tchèques en utilisant les moy ens de Guillaume
U à Saverne ?

Comme le dit la « Rép ublique » ; « Le couver-
cle du cercueil est tombé sur la Tchécoslova-
quie. Mais l'ensevelie reste vivante. Bâillonné,
surveillé , le p eup le tchèque , app aremment cour-
bé sous la domination allemande, ne s'abandon-
ne p as. » P. B.

800 avions en un mois
LONDRES, 10. — Le « Daily Express » an-

nonce que la production totale des avions de
guerre s'est élevée à 800 pendant le mois de
mai.


